L Weritage des (Prophetes 



Allah a dit : « Nous avons envoye dans chaque 
communaute un messager (pour leur dire) : 'Adorez 
Allah et ecartez-vous du TaghouV » 
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CHAPITRE 3 : LES ANNULANTS DU TAWHI D 



IIMTRCDUCTICN 



Louange a Allah, Seigneur des mondes, et priere et paix sur celui qui a ete envoye 
comme misericorde pour l'univers, notre prophete Muhammad ainsi que sur sa famille et 
l'ensemble de ses compagnons. 

En outre : 

Saches, mon frere musulman, qu'Allah te fasse misericorde, que le Tawhid (l'Unicite) 
est le droit d'Allah sur les serviteurs, et c'est la raison pour laquelle II les a crees. Allah 

a dit : «Et je n'ai cree les djinns et les hommes que pour gu'ils M'adorent » 
(Sourate 51 - Verset 56) . 

Les gens de science ont dit (pour expliquer ce verset) : « c'est-a-dire pour qu'ils 
attestent de Mon Unicite ; Je leur donne des ordres et leur soumets des interdits. » 

Ainsi, le Tawhid est la plus droite des justices. Celui qui atteste de l'Unicite d'Allah 
JF" aura mis la chose a sa veritable place et aura donne l'adoration a Celui Qui la merite. 
Le Tres-Haut a dit : « Allah a atteste qu'il n'y a aucune autre divinite a part Lui, ainsi que 
les Anges et les Gens de science qui pratiquent l'Equite. Point de divinite a part Lui Le 
Bien-aime Le Sage » (Sourate 3 - Verset 18). 



Le Tawhid consiste a ce que le serviteur atteste de l'Unicite de son Seigneur dans Ses 
Actes en tant que Seigneur, Ses Noms et Ses Attributs ; et dans l'adoration. 

Le Shirk (l'Adoration multiple) est la plus inique des injustices. Celui qui aura associe 
a Allah aura mis la chose a sa mauvaise place, aura donne l'adoration a celui qui ne la merite 

pas et aura commis un peche immense. Allah dit, en relatant les conseils que le sage 

Luqman donnait a son fils : « 6 mon fils, n'associes rien a Allah, car Tassociation est 
vraiment une injustice enorme » (Sourate 31 - Verset 13). 

Le Shirk consiste a ce que le serviteur donne des associes a Allah dans Ses Actes en 
tant que Seigneur, Ses Noms et Ses Qualites ou dans l'adoration. 

Et comme le Tawhid va de pair avec la science, conformement a la parole Du Tres-Haut : 
« Saches donc qu'il n'y a aucune divinite si ce n'est Allah... » (Sourate 47 - Verset 19) , 
alors il va de soi que le Shirk va de pair avec l'ignorance, conformement a la parole Du Tres- 
Haut : « Dis : Est-ce autre qu'Allah que vous m'ordonnez d'adorer ? 6 ignorants » 
(Sourate 39 - Verset 64) . 

De ce fait, il t'incombe 6 frere musulman, d'apprendre ce qu'est le Tawhid qu'Allah t'a 
impose, avec ses conditions, ses piliers et ses annulants, et que tu agisses en fonction de ce 
savoir qui preservera ton Tawhid pour ton Seigneur. 



CHAPITREl 



LE5 CCf\DTI CN5 DUTAWH D, 



QJ SCMTLBCCINDTICNSDE: 



«LAILAHMLLAALLAH» 



Definition de Shart (condition) : 

C'est une exigence necessaire qui doit etre presente afin que la chose soit acceptee 1[1] . 

II faut que tu saches, 6 frere musulman, que les conditions du Tawhid ont une 
importance capitale et il incombe a tout musulman de les apprendre et de les mettre en 
pratique. Et cela parce que, si une des conditions n'est pas respectee, la base de « l'Iman » et 
de « l'Islam » devient caduque. 

Prenons l'exemple de la priere : si une de ses conditions n'est pas respectee, comme la 
direction de la qibla ou porter des habits qui couvrent le minimum, alors la priere n'est pas 
acceptee. Les conditions du Tawhid sont au nombre de sept : 



1. > La SCIENCE - Al- 'llm (l ere condition ) 

Allah cs-^-*^ a dit : « Saches donc qu'il n'y a aucune divinite si ce n'est Allah... » 
(Sourate 47 - Verset 19) ; c'est-a-dire, saches que nul ne merite d'etre adore si ce n'est 
Allah Lui-meme, puisque « al-ilah » (la divinite) d'un point de vue linguistique, correspond 
a l'etre divinise, c'est-a-dire l'etre adore. II en est ainsi parce que le fait d'ignorer qu'Allah 
L'Unique est Le Seul qui merite d'etre adore empeche l'acceptation de l'Islam. Et c'est 
pourquoi la science ici est une condition pour que l'Islam d'une personne soit acceptable. 

L'envoye d'Allah j ^-^- ^ cs^ 3 a dit : « Celui qui meurt tout en sachant qu'il 
n'y a aucune divinite si ce n'est Allah Lui-meme, entrera au paradis » (rapporte par 
Muslim) 



NdT : voir aussi note n°3 



2. > La CERTITUDE - Al-Yagin (2 nde condition) 



Apres avoir appris ce qu'etait le Tawhid, ainsi que le sens de « la ilaha illa Allah », il 
est imperatif d'avoir la certitude absolue concernant cette parole et son implication, dans la 
mesure ou il faut faire converger toutes les sortes d'adorations vers Allah L'Unique. II ne doit 
subsister ni doute ni hesitation a propos de son implication. Allah a dit : « Les vrais 

croyants sont seulement ceux qui croient en Allah et en Son messager, qui par la suite ne 
doutent point et qui luttent avec leurs biens et leurs personnes dans le chemin d'Allah. 
Ceux-la sont les veridiques » (Sourate 49 - Verset 15). 

On trouve dans un hadith authentique rapporte par Muslim que l'Envoye dAllah cs - -- 3 
^L_. j a_j!c a dit ; « Je temoigne qu'il n'y a aucune divinite si ce n'est Allah Lui-meme et 
que je suis Son messager, il n'y a aucune personne qui rencontre Allah avec ces 
temoignages sans y douter, sans qu'elle n'entre au Paradis » 

3. > L 'ACCEPTA TION - Al-Oaboul (3 eme condition) 

Apres avoir appris ce qu'etait le Tawhid, ainsi que le sens de « la ilaha illa Allah », 
avoir eu la certitude absolue concernant cette parole, il est imperatif de l'accepter et ne pas la 

rejeter, avec quelque adoration qu'il s'agisse. Allah <_^-*-^ a dit : « Quand on leur disait : 
<Point de divinite a part Allah>, ils se gonflaient d'orgueil, et disaient : <Allons-nous 
abandonner nos divinites pour un poete fou ? » 

(Sourate 37 - Versets 35-36) 

4. > La SOUMISSION - Al-Ingiyad (4 eme condition) 

Apres avoir appris ce qu'etait le Tawhid, ainsi que le sens de « la ilaha illa Allah », 
avoir eu la certitude absolue concernant cette parole, et l'avoir acceptee, il est imperatif de s'y 
soumettre, dans la mesure ou il faut rejeter tout Taghout et le desavouer, et croire en Allah 

L'Unique, en se livrant a Lui exclusivement. Allah a dit : « Non ! ... Par ton Seigneur ! 
Ils ne seront pas croyants aussi longtemps qu'ils ne t'auront demande de juger de leurs 
disputes et qu'ils n'auront eprouve nulle angoisse pour ce que tu auras decide, et qu'ils 
se soumettent completement [a ta sentence] » (Sourate 4 - Verset 65). 

La difference qui existe entre la troisieme et la quatrieme condition est que la 
troisieme condition, qui est l'acceptation, se fait par les paroles, alors que la 
quatrieme condition, qui est la soumission, se concretise par les actes. 

5. > La VERACITE - As-Sidg (5 eme condition) 

Apres avoir appris ce qu'etait le Tawhid, ainsi que le sens de « la ilaha illa Allah », 
avoir eu la certitude absolue concernant cette parole, l'avoir acceptee et s'y etre soumis, il est 
imperatif d'etre veridique vis-a-vis de cette parole. Dans les deux Sahihs 2[2] , l'Envoye d'Allah 
^Luij A_jlc M __L__i a dit : « Nul ne temoigne qu'il n'y a aucune divinite si ce n'est Allah 



2[2] NdT : Sahih Muslim et Sahih Bukhari 



Lui-meme et que Muhammad est Son serviteur et Son envoye, tout en etant veridique 
dans son coeur, sans qu'Allah ne lui interdise l'Enfer ». 

II dit encore ^ j ^ cs-^ 3 : « Quiconque dit « la ilaha illa Allah », tout en etant 
veridique dans son coeur, entrera au Paradis. » (Rapporte par Ahmad) 
Par contre, celui qui la prononce avec la langue mais rejette ce qu'elle implique avec 
son coeur, alors elle ne lui sera pas benefique, comme Allah a dit au sujet des 
hypocrites, lorsqu'ils ont dit : « <Nous attestons que tu es certes le Messager d'Allah> » 
(Sourate 63 - Verset 1) ; alors Le Tres-Haut a dit : « Allah sait que tu es vraiment Son 
messager ; et Allah atteste que les hypocrites sont assurement des menteurs. » (Sourate 

63 - Verset 1). De meme, Allah les a dementis par Sa parole : « Parmi les gens, 
il y a ceux qui disent : <Nous croyons en Allah et au Jour dernier !> tandis qu'en fait, ils 
n'y croient pas. » (Sourate 2 - Verset 8) 

6. > L'EKCLUSIVITE - Al-Ikhlass (6 eme condition) 

Apres avoir appris ce qu'etait le Tawhid, ainsi que le sens de « la ilaha illa Allah », 
avoir eu la certitude absolue concernant cette parole, l'avoir acceptee, s'y etre soumis tout en 
etant veridique, il est imperatif d'etre exclusif en cela. L'exclusivite, c'est attribuer 
l'adoration a Allah L'Unique sans que le serviteur n'en attribue une seule a autre que Lui. 

Allah a dit : « II ne leur a ete commande, cependant, que d'adorer Allah, Lui 

vouant un culte exclusif » (Sourate 98 - Verset 5). 

Ainsi, fait partie de l'exclusivite, le fait de ne pas prononcer cette parole ni de s'y 
conformer pour satisfaire les gens. 

II a dit j ,< SA C - &\ cs^ 3 : « ... certes Allah interdit le Feu a quiconque dit « la ilaha 
illa Allah » recherchant la Face d'Allah. » (Rapporte par Bukhari et Muslim). 

II a dit encore f^- 11 j 'SA C - ^ cs^ 3 : « Les gens les plus heureux de mon intercession au 
Jour du Jugement sont ceux qui auront dit « la ilaha illa Allah » tout en etant exclusifs et 
sinceres dans leur coeur. » (Rapporte par Bukhari) 

7. > La COMPASSION - Al-Mahabah (7 eme condition) 

Apres avoir appris ce qu'etait le Tawhid, ainsi que le sens de « la ilaha illa Allah », 
avoir eu la certitude absolue concernant cette parole, l'avoir acceptee, s'y etre soumis tout en 

etant veridique et exclusif a Allah J-J JP-, il est imperatif d'aimer cette parole ; l'aimer de 

son coeur et le montrer par la parole. Allah a dit : « Parmi les hommes, il en est qui 

prennent, en dehors d'Allah, des egaux a Lui, en les aimant comme on aime Allah. Or les 
croyants sont les plus ardents en l'amour d'Allah. » (Sourate 2 - Verset 165). 



CH4PITRE2 



LE5 Pl U ERS DUTAWH D, 



QU SCM"LBPIUffSDE: 



«LAI LAHAI LLAALLAH » 



Definition de Rukn (pilier) : 

C'est une exigence necessaire qui doit etre presente afin que la chose soit acceptee, car 
c'est la base sur laquelle on construit. La difference entre le pilier et la condition est que le 
pilier est interne et rien ne peut etre valide sans celui-ci, alors que la condition est externe et 
rien ne peut etre accepte sans celle-ci. 3 ^ 

Si tu sais, 6 frere, ce qu'est le pilier, saches alors que le Tawhid qu'Allah t'a ordonne, 
comporte des piliers, tout comme la Salat, qui ne peut etre valide sans ceux-ci ; comme 
Takbirat ul-Ihram, la prosternation, l'inclinaison, le dernier Tashahud, entre autres. Si l'un 
d'entre eux venait a manquer, alors la Salat ne serait pas valide. De la meme facon, le Tawhid 
comporte des piliers. Si le serviteur delaisse un de ces piliers, alors il ne sera pas monotheiste 
et « la ilaha illa Allah » ne lui sera d'aucune utilite. 



Les piliers du Tawhid sont au nombre de 2 : le premier est la negation de toutes 
divinites et le second, la foi en Allah L'Unigue. 



3[3] NdT : La condition est definie comme l'attribut evident et constant dont l'absence entraine la non-application 
du jugement, mais dont la presence ne conduit pas necessairement a son application. En outre, la condition (ach- 
chart) differe de ce qu'on appelle le pilier ou l'element essentiel de l'action (ar-rukn), bien que l'absence de l'un 
comme de l'autre invalide l'acte ou le jugement. Le pilier appartient a l'essence-meme de l'acte. Cela signifie 
que la loi ou le jugement ne peut exister en l'absence de ses elements essentiels (ar-rukn). Quand l'ensemble ou 
seulement une partie de ces elements essentiels manque, le jugement s'ecroule completement, cela entraine donc 
sa nullite et son invalidite. Par contre, la condition est exterieure a l'essence meme du jugement ou de l'action, 
elle n'en est qu'un element complementaire. Par exemple, l'inclinaison (ar-roukou') et la prosternation (as- 
soujoud) sont des rites essentiels appartenant a la priere et font partie integrante de la priere, mais avoir ses 
ablutions est une condition a la priere et c'est un attribut dont l'absence annule la priere mais qui ne fait partie ni 
de son essence, ni de ses rites essentiels. L'absence d'un pilier rend l'action nulle dans sa nature-meme, tandis 
que la non realisation d'une condition constitue un vice de forme. 



La preuve en est la parole Du Tres-Haut : « Quiconque mecroit au Taghout tandis qu'il 
croit en Allah saisit l'anse la plus solide, qui ne peut se briser » (Sourate 2 - Verset 256.) . 
Et l'anse la plus solide, c'est la parole « la ilaha illa Allah », qui est la parole du Tawhid. 

Muslim rapporte dans son Sahih que l'Envoye d'Allah j 4-4° ^ cs - ^ 3 a dit : « Celui qui 
dit « la ilaha illa Allah » et mecroit en tout ce qui est adore en dehors d'Allah, alors ses 
biens et son sang sont inviolables et son jugement revient a Allah J-j 



PREMIER PILIER 
MECROIRE AU TAGHOUT 



Et saches... frere - qu'Allah te guide vers la droiture - que le serviteur ne saurait etre 
muwahid sans mecroire au Taghout ; et il ne pourra y mecroire, tant qu'il ne sait pas ce 
qu'est le Taghout. 

D'apres la langue arabe, le mot TAGHOUT, prend sa racine du mot toghiane, ce qui 
signifie transgresser, depasser les limites. Allah a dit : « C'est Nous qui, quand 
l'eau deborda, vous avons charge sur l'Arche » (Sourate 69 - Verset 11 ), c'est-a-dire 
lorsque l'eau deborda et a depasse les limites en sortant de son lit. Aussi, dans le 
vocabulaire islamique, le TAGHOUT est quiconque depasse ses limites, puis 
s'attribue a lui-meme un droit exclusivement reserve a Allah et se place a l'egal d'Allah 
dans ce qu'll S'est reserve. 

Eclaircissons cette notion ; la creature devient Taghout si elle s'attribue une de ces 3 
choses : 

1. ^> Si une creature s'attribue un acte emanant exclusivement d'Allah 

J-^j j*-, tel que pretendre detenir le pouvoir de creer, de pourvoir aux besoins 
ou de legiferer entre autres ; alors en faisant cela, elle devient Taghout. 

2. ^> Si une creature s'attribue une qualite exclusivement reservee a 
Allah cJ^-j jp-, telle que pretendre connaitre l'invisible ; alors en faisant cela, elle 
devient Taghout. 



3. ^> Si une creature devient sujette a recevoir de la part des autres 
creatures une adoration parmi d'autres, telle que l'invocation, les voeux, 
rimmolation ou le fait de demander justice etc. ; alors en approuvant cela, elle 
devient Taghout. 

II se peut que son silence et l'absence de blames puissent etre consideres comme 
une approbation, si elle ne desavoue pas et ne delaisse pas ces attributions. II en est 
ainsi car son approbation peut se manifester a deux niveaux : l'approbation verbale 
et l'approbation par les faits. 

L'approbation verbale 
Cela se realise lorsqu'une personne approuve par ses paroles le fait que des 
adorations lui soient vouees, que des personnes l'implorent, se prosternent devant 
elle, ou lui demandent justice lorsque cette derniere a une autre loi que celle d'Allah. 

L'approbation par les faits 
Cela se realise lorsqu'une personne voit les gens lui attribuer des adorations, des 
prosternations, des voeux ou lui demander justice lorsque cette derniere a une autre 
loi que celle d'Allah, puis qu'elle ne les desapprouve pas ; alors cette personne sera 
Taghout. II en est ainsi, meme si elle desavoue par la parole, car elle n'aura pas 
delaisse la mecreance dans laquelle elle etait 4[4] . 

Dans ces 3 points cites, nous nous apercevons que celui qui s'attribue l'un d'eux 
devient Taghout et l'egal d'Allah 



L'lmam Malik 5[5] a donne une definition du Taghout : 

« Le Taghout est tout ce qui est adore en dehors d'Allah J^J j^. » 

Ceci est une bonne definition generale car elle englobe tout ce qui est adore en 
dehors d'Allah. Parmi ces divinites considerees comme Tawaghits 6[6] , on trouve les 
statues « Al-Asnam », les idoles « Al-Awthan » (comme les tombeaux, les pierres, 
les arbres, entre autres parmi les choses inanimees), les lois differentes de celles 
d'Allah qui reglent les litiges entre les gens, les juges qui jugent avec ces lois 
differentes, Satan, les sorciers, les devins (ceux qui se pretendent connaitre 
l'invisible), ceux qui sont adores et satisfaits de l'etre, ceux qui s'attribuent le droit de 
rendre « hallal », de rendre « haram » ou de « legiferer » 7[7] . Tous ceux-la sont des 
Tawaghits qu'il faut renier, desavouer, ainsi que ceux qui les adorent 

LES TAWAGHITS PRINCIPAUX 



4[4[ NdT : En effet, comme l'a dit l'Envoye d'Allah ^ j ■^- ^ : « Le silence vaut le consentement ». 
Le silence ne suffit pas pour dire que la personne n'est pas d'accord mais il faut qu'elle desavoue ces 
actes que les gens lui attribuent comme l'a fait l'Envoye d'Allah ^ lorsqu'il a dit : « 6 

Allah, fais que mon tombeau ne soit pas pris comme sanctuaire afin que les gens l'adorent » 

5[5] NdT : 2 eme ecole jurisprudentielle 
6[6] NdT : pluriel de Taghout 

7[7[ NdT : rendre « hallal » ce que Allah a declare « harram », rendre « harram » ce que Allah a declare « hallal », 
et legiferer contrairement a ce que Allah a deja legifere. 



L'Imam Muhammad ibn AbdelWahab ^ <^ J a dit : « Les TAWAGHITS sont 
nombreux et leurs principaux sont au nombre de 5 : 

Premier : 

Satan, le precheur qui appelle a l'adoration d'autre qu'Allah 

La preuve en est la parole Du Tres-Haut : « Ne vous ai-Je pas engages, enfants 
d'Adam, a ne pas adorer le Diable ? Car il est vraiment pour vous un ennemi declare » 
(Sourate 36 - Verset 60). 



Second : 

Le juge tyran qui modifie les Lois Divines. 

La preuve en est la parole Du Tres-Haut : « N'as-tu pas vu ceux qui pretendent 
croire a ce qu'on a fait descendre vers toi [prophete] et a ce qu'on a fait descendre avant 
toi ? Ils veulent prendre pour juge le Taghout alors que c'est en lui qu'on leur a 
commande de ne pas croire » (Sourate 4 - Verset 60). 

(Ici, le Sheikh Muhammad Ibn AbdelWahab n'a pas detaille le jugement de celui qui 
change la Loi d'Allah 8[8] . Et s'il considerait qu'il fallait detailler, il l'aurait fait a cet 
endroit, car il n'est pas permis de retarder la demonstration au moment opportun.) 



Troisieme : 

Celui qui juge avec autre que ce que Allah a revele. 

Allah cs^-*-^ a dit : « Et ceux qui ne jugent pas d'apres ce qu'Allah a fait 
descendre, les voila les mecreants » ( Sourate 5 - Verset 44). 

(Ce qui est vise par le Sheikh ici, c'est le juge qui juge avec la legislation de celui qui 
l'a modifiee.) 



Ouatrieme : 

Celui qui pretend connaitre l'invisible en dehors d'AUah. 

Allah C5^-*-^ a dit : « C'est Lui qui detient les clefs de lTnconnaissable. Nul autre 
que Lui ne les connait » (Sourate 6 - Verset 59). 

Cinguieme : 

Celui qui est adore en dehors d'Allah, tout en etant satisfait. 

La preuve en est la parole Du Tres-Haut : « Et quiconque d'entre eux dirait : < Je 
suis une divinite en dehors de Lui>. Nous le retribuerons de l'Enfer. C'est ainsi que Nous 
retribuons les injustes » (Sourate 21 - Verset 29). » 



NdT : L'auteur fait allusion ici aux sectes egarees qui pretendent qu'il faut detailler ce sujet pour savoir si 
celui qui change la Loi d'Allah rend son acte hallal ou pas ; afin de le considerer comme Taghout ou pas. 



COMMENT MECROIREAU TAGHOUT 



Et saches, mon frere - qu'Allah illumine ton coeur - que mecroire au TAGHOUT se 
manifeste par l'accomplissement de 5 choses : 

1. La conviction de la nullite de l'adoration du Taghout : 
al-i'tiqad bi boutlani 'ibadati at-taghout 

Le Tres-Haut a dit : « II en est ainsi parce qu'Allah est la Verite, et que tout ce 
qu'ils invoquent en dehors de Lui est le Faux, et qu'Allah, c'est Lui Le Haut, Le Grand » 
(Sourate 31 - Verset 30). 

2. Le delaissement ainsi que l'eloignement : at-tark wal- 
ijtinab 

C'est-a-dire, delaisser l'adoration du Taghout. Allah a dit : « Nous avons 

envoye dans chaque communaute un Messager, [pour leur dire] : <Adorez Allah et 
ecartez-vous du TAGHOUT » (Sourate 16 - Verset 36) et Le Tres-Haut dit encore : 
« abstenez-vous de la souillure des idoles » (Sourate 22 - Verset 30) . 

Et saches, frere - qu'Allah te guide - que parmi les adorations du Taghout et des 
idoles, on trouve la demande de leur jugement, l'imploration de leur secours, les vceux aupres 
d'eux. 

Le Hafiz 9[9] Ibn Kathir J a dit : « Le Taghout, c'est Satan et ceci regroupe 

tous les maux que les gens de la Jahiliya 10 ' 10 ' portaient, dont l'adoration des idoles et la 
demande de leur jugement ou Pimploration de leur secours. » (Tafsir Ibn Kathir 
Sourate 2 - Verset 256). 

II faut savoir, 6 frere musulman, que le delaissement ici s'opere a 3 niveaux : 
S Delaissement par le coeur. 

•S Delaissement par les paroles. 
■S Delaissement par les actes. 

On ne peut dire d'une personne qu'elle a delaisse le Taghout et s'en est ecartee, tant 



[ 1 NdT : se dit d'une personne qui connait beaucoup de choses par coeur 

[ ] . gpoque anteislamique, anarchie ; se dit aussi de toute chose n'ayant pas de source islamique en 
matiere de loi, comme l'explique le verset : « Est-ce donc le jugement de la Jahiliya qu'ils cherchent ? Qu'y 
a-t-il de meilleur qu'Allah, en matiere de jugement pour des gens qui ont une foi ferme ? » (Sourate 5 - 
Verset 50). Nous remarquons dans ce verset, qu'il existe 2 jugements : soit le jugement d'Allah, soit le 
jugement de la Jahiliya ; pas de place pour un troisieme. II en est de meme pour la religion : nous avons soit la 
religion d'Allah, qui est l'Islam, soit la mecreance qui est autre religion que l'Islam ; il n'y a pas de religion 
intermediaire. 



que le delaissement ne s'opere pas a ces 3 niveaux. 

^> En effet, parmi les gens, il en est qui delaissent le Taghout par la parole et les actes, 
mais ne le delaissent pas par le coeur (croyance) ; telle est la situation des hypocrites 11 '- 111 . 
^> Parmi les gens, il en est qui le delaisse par la croyance mais ne le delaissent pas par la 
parole, comme ceux qui jurent sur le respect des statues, idoles et tawaghits. 
Q> Parmi les gens, il en est qui le delaissent par la croyance, mais pas par les actes ; 
comme ceux qui se prosternent devant le Taghout ou vont demander son jugement. 

Ainsi, on en deduit qu'une personne ne peut etre consideree comme ayant rejete le 
Taghout, tant que le delaissement ne s'est pas effectue a ces 3 niveaux. 

II se peut qu'une personne nous dise : « S'ecarter du Taghout et le delaisser 
n 'implique pas lefait de s 'en ecarter par les actes ; il suffit de s 'en ecarter par le cceur et les 
paroles » 

En reponse, nous disons : « cette parole est insensee ». Et la raison en est qu'Allah 
cs-tt-*^ nous a montre le sens de « l'ecartement » et cela doit etre fait par le coeur , la parole et 

les actes. Allah a dit : « Le vin, le jeu de hasard, les pierres dressees, les fleches de 
divination ne sont qu'une abomination, oeuvre du Diable. Ecartez-vous en, afin que vous 
reussissiez » (Sourate 5 - Verset 90) . II est connu que si une personne croit dans son coeur 
que le vin est interdit et proclame haut et fort 12[12] cette croyance, mais malgre cela, elle 
persiste a en boire et ne delaisse pas cet acte (c'est-a-dire que ses actes ne sont pas conformes 
a l'ecartement), alors, nul ne dira de cette personne qu'elle s'est ecartee du vin ; mais on dira 
que cette personne est un buveur de vin qui merite une punition (cette personne reste 
musulmane mais desobeissante). 

Aussi, celui qui croit que chercher un jugement aupres du Taghout est un acte de 
mecreance, et proclame cette croyance haut et fort, mais malgre cela il persiste a y recourir et 
attribue l'adoration de demande de justice au Taghout et ne la delaisse pas, alors aucune 
personne censee ne dira qu'il s'est ecarte du Taghout et de son adoration ; mais on dira que 
c'est un adorateur du Taghout, associateur a son Seigneur. 

Soulayman Ibn Abdallah Ala Sheykh dit dans son livre « Tayssir Al-'Aziz Al- 
Hamid » P419 Chapitre: « La parole Du Tres-Haut : « N'as tu pas vu ceux qui 
pretendent croire... 13[131 » (Sourate 4 - Verset 60) » : 

« Dans ce verset, se trouve la preuve que delaisser le jugement du Taghout, 
c'est-a-dire jugement autre que le Qur'an et la Sounnah, fait partie des 
obligations et celui qui lui demande justice (au Taghout) n'est pas croyant, 
encore moins musulman ». 

II y a la un point important qu'il faut souligner : Lorsque Allah nous a ordonne 

de rejeter le Taghout et de nous en ecarter, II nous a commande de nous en ecarter pour son 
cote « debordeur 14 ' 141 ». Ainsi, nous ne lui attribuons aucun droit d'Allah qui ne revient 



! 1 NdT : il est connu que l'hypocrite est celui qui montre l'Islam en apparence (paroles et actes) mais cache 
dans son cceur la mecreance ; contrairement a l'apostat qui montre quelques actes d'Islam, accompagnes de 
quelques actes ou paroles de mecreance (lorsque la mecreance est devoilee, on ne le considere pas comme 
hypocrite mais comme mecreant). 
12[12] NdT : c'est-a-dire par la parole 

13 I 13 1 NdT : il s'agit du verset : « N'as-tu pas vu ceux qui pretendent croire a ce qu'on a fait descendre vers toi 
[prophete] et a ce qu'on a fait descendre avant toi ? Ils veulent prendre pour juge le Taghout, alors que c'est en lui 
qu'on leur a commande de ne pas croire. Mais le Diable veut les egarer tres loin, dans l'egarement. » (Sourate 4 
- Verset 60) 

i4[i4] . <K debordeur », c'est-a-dire, qui depasse les limites. 



qu'a Lui-meme. 



^> Si ce Taghout est celui chez lequel nous implorons le secours , alors nous 
devons cesser d'implorer son secours. 

^> Si ce Taghout est celui pour lequel nous immolons des betes et en faisons des 
offrandes , alors nous devons cesser d'immoler pour lui. 

^> Si ce Taghout est celui aupres duquel nous demandons justice , alors nous 
devons cesser de lui demander justice. 

Le Sheykh de l'Islam Ibn Taymiya a dit : « Voila pourquoi la personne aupres de 
qui on demande justice et qui juge entre les gens avec autre que le livre d'Allah est 
nommee Taghout » (Majmou' al-Fatawa vol 28 p 201) 

Ibn ul Qayim a dit : « Ainsi, le Taghout est tout peuple chez lequel on demande 
justice autre qu'Allah et Son messager » (Tlam al-Muwagi'in vol 1 p 40). 



3. Prendre pour ennemi : al-'adawah 

Allah a relate les paroles d'Ibrahim f^-uJI 4_Jc- lorsqu'il dit a son peuple : 

« 'Que dites-vous de ce que vous adoriez...? Vous et vos vieux ancetres ? Ils sont tous 
pour moi des ennemis sauf le Seigneur de l'univers' » (Sourate 26 - Versets 75 a 77) 



4. Detester : al-Boughd 

Allah <_5-^-*-^ a dit : « Certes, vous avez eu un bel exemple [a suivre] en Ibrahim et 
en ceux qui etaient avec lui, quand ils dirent a leur peuple : <Nous vous desavouons, vous 
et ce que vous adorez en dehors d'Allah. Nous vous renions. Entre vous et nous, 
l'inimitie et la haine sont a jamais declarees jusqu'a ce que vous croyiez en Allah, seul> » 
(Sourate 60 - Verset 4). 



5. Excommunier : at-Takfir 

C'est-a-dire qu'il faut traiter de mecreant le Taghout, ainsi que ceux qui l'adorent, ceux 
qui le prennent pour allie, et il faut traiter de mecreante toute personne prechant ou venant 
avec la religion de la mecreance. 

L'Imam Muhammad Ibn AbdelWahab ^ a dit : « Saches, qu'Allah i^-*-* te 

fasse misericorde, que la premiere obligation qu'Allah a imposee aux enfants d'Adam 
est la mecreance au Taghout et la croyance en Allah. La preuve en est la parole Du Tres- 
Haut : « Nous avons envoye dans chaque communaute un Messager, [pour leur dire] : 
<Adorez Allah et ecartez-vous du Taghout » (Sourate 16 - Verset 36). Quant a la facon 
de mecroire au Taghout, il faut que tu sois convaincu que l'adoration d'autre qu'Allah 
est vaine, que tu la delaisses, que tu la detestes et que tu traites de mecreants ses 



partisans 1 1 et que tu les hai'sses. ». 

II dit encore, qu'Allah lui fasse misericorde : « Saches que l'homme ne saurait etre 
croyant sauf s'il mecroit au Taghout. La preuve en est la parole Du Tres-Haut : 

« Donc, quiconque mecroit au Taghout tandis qu'il croit en Allah saisit l'anse la plus solide, 
qui ne peut se briser. » (Sourate 2 - Verset 256) » (Majmou'at at-Tawhid l ere Rissala P14-15) 

II dit encore, qu'Allah lui fasse misericorde : « Allah, Allah, O mes freres 
accrochez-vous a la base de votre religion, son commencement et sa fin, son principe et 
son origine : le temoignage de « La ilaha illa Allah ». Puis, apprenez sa signification et 
aimez-la ; aimez ses adeptes et faites en sorte qu'ils soient vos freres, meme s'ils vous 
sont lointains. Puis, mecroyez aux Tawaghits et ha'issez-les, detestez-les et detestez ceux 
qui les aiment ou qui polemiquent a leur sujet ou qui ne les traitent pas de mecreants ou 
disent : « Qu'ai-je a faire d'eux ? » ou « Allah ne m'a pas charge d'eux » car en disant 
cela, ils forgent un mensonge sur Allah. Allah, certes, les a charges d'eux en leur 
ordonnant de les renier, de les desavouer, et cela meme s'il s'agissait de leurs freres et de 
leurs enfants. 

Allah, Allah, accrochez-vous a cela, peut-etre rencontrerez-vous votre Seigneur 
sans rien Lui associer. 6 Allah, nous Te demandons de nous faire mourir musulmans et 
de nous faire rejoindre les gens pieux » 

(Majmou'at at-Tawhid 5' me Rissala) 



NdT : les adorateurs d'autres qu'Allah 



Quant au deuxieme des piliers du Tawhid, il s'agit de la croyance en Allah L'Unique. 
La croyance en Allah consiste a croire en Allah (J-^j j^- et a L'unifier dans Ses Actes de 
Seigneurie, dans Ses Noms et Attributs, et a L'unifier a travers tous les actes d'adoration qui 
Lui sont dus. La croyance en Allah se compose de 3 parties : 

l ere partie : La croyance en la Seigneurie d'AUah : 

Cela consiste a croire aux actes de la Seigneurie d'Allah qui lui sont exclusifs 

tels que la creation, le pourvoi aux besoins, la legislation, entre autres. II faut Lui reconnaitre 
Ses actes exclusifs et L'unifier sans attribuer aucun acte a autre que Lui. Le Tres-Haut a dit : 
« C'est Allah qui vous a crees et vous a nourris. Ensuite II vous fera mourir, puis II vous 
redonnera vie. Y en a-t-il parmi vos associes, qui fasse quoi que ce soit de tout cela ? 
Gloire a Lui ! II transcende ce qu'on Lui associe. » (Sourate 30 - Verset 40) . 

2 nde partie : La croyance aux Noms d'AUah et en Ses 

Attributs : 

Cela consiste a croire aux Noms et aux Attributs qu'Il S'est donnes a Lui-meme et que 
Son messager ^^j 4-^- ^ Lui a attribues et cela sans s'interroger sur le comment 

« at-takiyyf », sans negation « at-ta'til » ni deformation « at-tahrif », et sans recourir a des 
comparaisons « at-tamthil ». 

Allah a dit : « II n'y a rien qui Lui ressemble ; et c'est Lui L'Audient, Le Clairvoyant. » 

(Sourate 42-Verset 11) 

Ensuite, il faut L'unifier et Le rendre exclusif a travers Ses Noms et Attributs qui ne 
reviennent qu'a Lui, gloire et purete a Lui. Allah J^ a dit : « Dis : <Nul de ceux qui sont 
dans les cieux et sur la terre ne connait l'Inconnaissable, a part Allah>. » (Sourate 27 - Verset 
65) 



3 eme partie : La croyance en Sa deite : 

Cela consiste a croire qu'Allah est La divinite, Le Seul Adore et que toutes les 

adorations (comme les invocations, inclinaisons, prosternations, voeux, etc ) sont 

un droit exclusif qui Lui revient ; cela consiste aussi a L'unifier et a Lui attribuer toutes 

les adorations sans en donner la moindre a autre que Lui. Allah J^ a dit : « Adorez 
Allah et ne Lui donnez aucun associe. » (Sourate 4 - Verset 36). 

COMMENT LE SERVITEUR DEVIENT-IL 
« MUWAHID » (Monotheiste) ? 



Saches frere, qu'Allah te guide vers ce qu'Il aime et agree, que le serviteur ne devient 
monotheiste qu'avec deux choses : 



Premierement : II doit connaitre le droit cTAUah ls^-*-* et Lui attribuer 
exclusivement Son du. 

Quant aux droits specifiques d'Allah cs^-*-^ ils sont au nombre de 3 : 

1. II s'agit des actes specifiaues a Sa Seigneurie, gui ne reviennent gu'a Lui. 

II n'est peraiis a aucun serviteur d'attribuer un de ces actes a autre que Lui, ne serait- 
ce a un ange rapproche ni a un messager envoye. Parmi ces actes qui Lui appartiennent, il y 
a : la creation a partir du neant, le pourvoi aux besoins a partir du neant, la donation de la vie 
et de la mort, le fait de causer le bien ou de nuire, d'administrer l'ordre des choses, le fait de 
veiller a la bonne marche de l'univers, de constituer les regles et de legiferer, le fait de detenir 
entre Ses mains la royaute absolue de toute chose. 

2. II s'agit des Noms et Attributs specifigues avec lesguels II S'est designe et gui 
ne sont reserves qu 'a Lui Seul. 

II n'est permis a aucun serviteur d'attribuer un de ces Noms ou Attributs a autre que 
Lui, ne serait-ce a un ange rapproche ni a un messager envoye. 

Quant aux Noms d'Allah cs^-*J qui Lui sont specifiques, il y a Allah, Al-Ahad 
(L'Unique), As-Samad (L'Absolu), Ar-Rahman (Le Misericordieux), Al-Qudduss (Le Pur), 
entre autres... Tandis que les noms, Al-Karim (Le Genereux), Ar-Rahim (Le Tout- 
Misericordieux), Al-Malik (Le Roi), sont utilises pour designer Le Createur ainsi que 
certaines creatures. 

Quant aux Attributs qui Lui sont reserves exclusivement, il y a la Puissance Absolue, II est 
capable de toute chose ; l'Omniscience, Sa Science englobe toute chose, II connait l'Invisible ; 
L'Audient absolu, II entend parfaitement le proche et le lointain ; ainsi que d'autres attributs 
de Sa perfection qui Lui appartiennent exclusivement. 

3. II s'agit des adorations exclusivement vouees a Lui 

Et ceci Lui revient de plein droit car c'est Son droit pur. Ses serviteurs Lui vouent, Lui 
consacrent exclusivement leurs adorations, car c'est Lui qui les cree, pourvoit a leurs besoins, 

leur donne la mort et la vie. Allah ^J^-*^ a dit : « C'est Allah qui vous a crees et vous a 
nourris. Ensuite II vous fera mourir, puis II vous redonnera vie. Y en a-t-il parmi vos 
associes, qui fasse quoi que ce soit de tout cela ? Gloire a Lui ! II transcende ce qu'on Lui 
associe. » (Sourate 30 - Verset 40). II dit encore : « 6 hommes ! Adorez votre Seigneur, qui 
vous a crees vous et ceux qui vous ont precedes. Ainsi atteindriez-vous la piete. C'est Lui 
qui vous a fait la terre pour lit, et le ciel pour toit ; qui precipite la pluie du ciel et par 
elle fait surgir toutes sortes de fruits pour vous nourrir, ne Lui cherchez donc pas des 
egaux, alors que vous savez (tout cela). » (Sourate 2 - Versets 21-22). 

Dans les 2 Sahihs 16 ^ 16 \ Mu'adh ibn Jabal •4-* c - ^ J rapporte qu'il etait un jour en 
croupe sur un ane derriere le messager d'Allah ^Iujj A\ ^Jl^* q U i lui dit : 

« - 6 Mu'adh, connais-tu le droit d'Allah sur Ses serviteurs et le droit des serviteurs 



16[16] NdT : Bukhari et Muslim 



vis-a-vis d'Allah ? 
II repondit : 

- Allah et Son messager en sont plus informes. 
Et le prophete de repondre : 

- Le droit d'Allah sur Ses serviteurs, c'est qu'ils L'adorent sans rien Lui associer, et 
le droit des serviteurs sur Allah, c'est qu'Allah ne chatiera pas celui qui ne Lui aura rien 
associe. 

Mu'adh repliqua : 

- O messager d'Allah, puis-je faire-part de cette nouvelle aux gens ? 
Le messager d'Allah repondit alors : 

- Ne leur annonces pas, car ils delaisseraient les actes. » 

Parmi les formes d'adoration qui ne doivent etre vouees qu'a Allah, on trouve : ad- 
dou'a (l'invocation), ar-roukou' (l'inclinaison), as-soujoud (la prosternation), al-mahabah 
(l'amour), at-ta'dhim (la veneration), al-khaouf (la peur), ar-raja' (l'espoir), al-inabah (le 
retour a Allah), ar-raghbah (le desir), ar-rahbah (la crainte respectueuse), al-khoushou' 
(l'humilite), al-khashyah (la crainte), at-tawakoul (la confiance), at-tawaf (les tournees 
reverencielles), al-istighathah (l'imploration du secours), al-isti'anah (la demande d'aide), 
al-isti'adhah (la demande du refuge), an-nadhr (les vceux), dabhou-lqorbane 
(l'immolation), at-tahakoum (la demande de jugement), ainsi que d'autres. Et toutes ces 
adorations ne doivent revenir qu'a Lui. 

Quiconque attribue, ne serait-ce qu'une seule de ces adorations a autre que Lui, est un 
« mushrik » (associateur), « kafir » (mecreant), meme si cette personne prie, jeune, 
accomplit le pelerinage et pretend etre musulmane. 

Deuxiemement : II doit unifier Allah et L'adorer par le coeur, les 

paroles et les actes , car l'adoration d'Allah cA*^ et Son TAWHID (monotheisme) sont 
batis sur 2 piliers : 

1. La mecreance au Taghout 

C'est le premier pilier du Tawhid, et il ne saurait etre valide pour une personne avant 
que celle-ci y mecroit avec son coeur, sa parole et ses actes. Si un serviteur y mecroit a 
travers le coeur, la parole et les actes, alors il sera considere comme un mecreant au Taghout. 
Mais si l'une de ces 3 formes venait a manquer, alors la personne n'aura pas mecru au 
Taghout. 

La preuve en est la parole du Tres-Haut : « Nous avons envoye dans chaque 
communaute un Messager, [pour leur dire] : <Adorez Allah et ecartez-vous du 
Taghoub. » (Sourate 16 - Verset 36) , l'explication fut donnee precedemment pour 
demontrer que l'ecartement se fait par le cceur, la parole et les actes. 

Exemple : Si une personne croit avec son coeur qu'Allah est L'Unique 

Legislateur Supreme et proclame cette croyance avec ses paroles ; mais apres cela, elle 
commet un acte de mecreance, par exemple en mettant en place un legislateur qui se partagera 
avec Allah le droit de fabriquer des lois, comme une instance legislative qui s'attribue le droit 
absolu de legiferer alors que ce droit n'appartient qu'a Allah, alors cette personne deviendra 

un moushrik (associateur) dans la Seigneurie d'Allah du fait de ses actions. 

L'imam Muhammad Ibn Abdelwahab ^ 4-<^.j dit : « Saches qu'Allah te fasse 
misericorde, que la religion d'Allah se fait : 



> par le coeur : comme la croyance, aimer, detester, 

> par la parole : comme en disant et en evitant de dire du kufr 
(mecreance) 17 ' 17 ', 

> et par les actes comme accomplir les 5 piliers de l'Islam et eviter de 
commettre des actes de mecreance. 

Et si une de ces 3 choses venait a manquer, la personne serait mecreante et 
apostat. » 

( Ad-dourar essaniya kitab hukm al-murtad vol.8 page 87) 

2. La croyance en Allah L'Unigue. 

C'est le deuxieme pilier du Tawhid, et il ne saurait etre valide pour une personne avant 
que celle-ci ne croit en Allah avec son coeur, ses paroles et ses actes. Si un serviteur croit en 
Allah a travers le coeur, la parole et les actes, alors il sera considere comme un croyant en 
Allah. Mais si l'une de ces 3 formes venait a manquer, alors la personne n'aura pas cru en 
Allah. 

L'imam Al-Ajourri ^ ^-^J, dans son livre « Ash-shari'ah » , a intitule un chapitre : 
« La parole : "la croyance est une reconnaissance par le coeur, une affirmation par la 
parole et une action par les membres ; nul ne saurait etre croyant sauf s'il reunit ces 3 
manifestations." » 

En conclusion, une personne devient muwahid en realisant 2 choses : 

1. En reconnaissant le droit d'Allah cs^-*-\ et nous avons montre precedemment qu'il y 
avait 3 droits. 

2. En unifiant Allah et en L'adorant avec le coeur, la parole et les actes, et nous 
avons montre dans la deuxieme partie la facon d'adorer Allah a travers le cceur, la parole et 
les actes. Ainsi, la personne doit remplir toutes les conditions du reniement du Taghout et 
toutes les conditions de la croyance en Allah. 

Muhammad Ibn Abdelwahab dit dans son livre « Keshf Ash-shoubouhat » (elucidations des 
ambigui'tes) : 

« II n'y a aucune divergence sur le fait que le TAWHID se pratique par le coeur, 
la parole et les actes, et si l'une des 3 choses faisait defaut, alors la personne ne pourrait 
etre musulmane. » 

CHAPITRE3 



IJ5AI\I\IULAI\IT5 DUTAWH D* m 



NdT : la croyance se manifeste par la parole, dans le sens ou lorsqu'on prononce une parole de kufr 
(mecreance), on sort de l'Islam, et si on evite de la dire, alors on ne sort pas de l'Islam. 

[ ] . Q e tt e liste est non exhaustive, car il ne s'agit que de quelques annulants generaux ; a ne pas 
confondre avec ceux enumeres par Muhammad Ibn Abdelwahab, qui sont au nombre de 10. 



QU SC^n"LSAN\IULQJ\fT5DE: 
«LAILArV\ILLAALLAH>> 



Definition de Nagid (Annulant) : 

C'est ce qui annule la chose et la rend caduque de par sa presence. 

II est un devoir pour toi, 6 frere musulman, que tu saches que le Tawhid a des 
annulants, comme la salat (priere) en a. 

Si lors de la priere, une personne commet un annulant, comme eclater de rire, manger, 
boire ou autres, alors sa priere est nulle. II en est de meme pour le Tawhid. Si une personne 
commet quelque annulant du Tawhid, alors son Tawhid sera nul et elle deviendra un mushrik 
(associateur), kafir (mecreant) en Allah. 



Parmi les annulants du Tawhid on trouve : 



1. Le Shirk en Allah : 

Allah a dit : « Certes, Allah ne pardonne pas qu'on Lui donne des associes. A 

part cela, II pardonne a qui II veut. » (Sourate 4 - Verset 116). 

2. Prendre des intermediaires entre Allah et Ses 
serviteurs : 

Celui qui place entre lui et Allah des intermediaires en leur demandant l'intercession 
et en placant sa confiance en eux, sort de l'Islam, par unanimite. Allah i^-*-* a dit : « Ils 
adorent au lieu dAllah ce qui ne peut ni leur nuire ni leur profiter et disent : "Ce sont nos 
intercesseurs aupres dAllah." » (Sourate 10 - Verset 18). 

Telle est la situation de ceux qui visitent les tombeaux des saints et des gens pieux en 
leur attribuant diverses formes d'adoration telles que l'invocation, les voeux, l'immolation, la 
demande de secours et les tournees reverencielles autour de leurs tombeaux, tout en etant 
persuades qu'ils seront leurs intercesseurs aupres d'Allah. 



3. Se rnoguer de la religion, du messager... : 

Celui qui se moque d'une chose de la religion, du messager d'Allah ^-^- ^ i^-^ 

J ou de la punition et de la recompense d'Allah, sort de l'Islam. Allah a dit : « Dis : 

<Est-ce d'Allah, de Ses versets (le Qur'an) et de Son messager que vous vous moquiez ? 
Ne vous excusez pas : vous avez bel et bien rejete la foi apres avoir cru. » (Sourate 9 - 
Versets 65-66). 



4. La sorcellerie : 

Celui qui pratique la sorcellerie, que ce soit «As-sarf », c'est-a-dire afin de separer une 
femme de son epoux par la haine causee par la sorcellerie ; ou que ce soit «Al-'atf », c'est-a- 
dire afin d'attirer un homme a une femme ou l'inverse, ce qui reste quand meme une part de 
sorcellerie, alors cette personne aura commis du shirk, car quiconque cherche a obtenir un 
bien ou a repousser un mal en recourant a autre qu'Allah 19 '- 19 ^ avec des moyens interdits, sort 
de l'Islam. Le Tres-Haut a dit : « Mais ceux-ci n'enseignaient rien a personne, qu'ils 
n'aient dit d'abord : <Nous ne sommes rien qu'une tentation : ne sois pas mecreant> » 
(Sourate 2 - Verset 102) . 

5. Prendre parti avec les associateurs et les aider contre 
les musulmans : 

Le Tres-Haut a dit : « 6 les croyants ! Ne prenez pas pour allies les Juifs et les 
Chretiens ; ils sont allies les uns des autres. Et celui d'entre vous qui les prend pour 
allies, devient un des leurs. Allah ne guide certes pas les gens injustes. » (Sourate 5 - 
Verset 51). 

Prendre parti signifie vouloir pour eux la victoire et les aider contre les musulmans. 



6. Jurer sur le respect des statues, des idoles ou des 
constitutions forgees ou sur tous autres TAWAGHITS. 

Muhammad Ibn Abdelwahab a dit : « Saches qu'Allah te fasse misericorde, que la 
religion d'Allah se fait : 

> par le coeur : comme la croyance, aimer, detester, 

> par la parole : comme en disant et en evitant de dire du kufr 

(mecreance) 20 ' 20 ', 

> et par les actes comme accomplir les 5 piliers de l'Islam et eviter de 
commettre des actes de mecreance. 

Et si une de ces 3 choses venait a manquer, la personne serait mecreante et 
apostat. » 

(Ad-dourar essaniya kitab hukm al-murtad vol.8 page 87) 

II dit encore dans son pamphlet « Keshf Ash-shoubouhat » (elucidations des 
ambiguites) : « alors quelle serait la signification du chapitre « Hukm Al-murtad » 
(jugement de l'apostat) que les savants ont cite d'apres chaque Ecole ? Tout en sachant 
que l'apostat, est le musulman qui a mecru apres avoir accepte l'Islam. 
Puis, ils ont cite plusieurs sortes d'apostasies, chacune d'entre elles faisant sortir de 



[ 1 NdT : Tels que les sorciers, les diables, les devins. 
20[20] NdT . yoir aussi note n o 1? 



l'Islam, et rendant le sang de la personne « hallal » ainsi que ses biens, a un tel point 
qu'ils ont evoque des choses tres anodines pour celui qui les fait, comme dire une parole 
avec sa langue sans pour autant en etre convaincu, ou dire une parole pour plaisanter et 
jouer. » 

Muhammad Ibn Abdelwahab rappelle a la fin de ce meme pamphlet : « Si tu as 
constate que certains compagnons, qui ont combattu les romains avec le messager 

d'Allah j cs^-^ 3 sont sortis de l'Islam a cause d'une parole qu'ils ont dite en 

plaisantant et en jouant, alors tu auras compris que celui qui dit une parole de 
mecreance ou fait de la mecreance par peur de diminution de ses biens ou rang ou 
retournement des gens contre lui, est bien plus grave que de dire une parole en 
plaisantant. » 

7. Prendre un associe ou un egal a Allah dans l'amour : 

Ibn ul Qayim a dit : « Voila pourquoi le plus grand peche aupres d'Allah est le 
shirk, et la base de celui-ci repose sur le shirk dans l'amour comme l'a dit Le Tres- 
Haut : « Parmi les hommes, il en est qui prennent, en dehors d'Allah, des egaux a Lui, en 
les aimant comme on aime Allah. Or les croyants sont les plus ardents en l'amour 
d'Allah. » » (Sourate 2 - Verset 165) , 

(Al-jawab al-kaafi - Fassl at-tatim) 



Et Allah est Le Plus Savant 



L'HERITAGE DES PROPHETES n°2 



L'envoye d'Allah j M a dit «...leS adorateurS du 

Taghout SUivront leur Taghout... » (rapporte par lboukhari) 



Au nom d'Allah Le Clement Le Misericordieux 



Louange a Allah, Seigneur des mondes, et priere et paix sur notre prophete ainsi que 
sur sa famille et l'ensemble de ses compagnons. 
En outre : 

Celui qui etudie l'Histoire, trouve que la communaute islamique a toujours gouverne 
avec la legislation d'Allah cJ^ j jc-, sauf a l'epoque des Tatares qui avaient gouverne avec un 
ensemble de lois nornme « l'Yaseq ». Les musulmans de l'epoque nous ont expose des 
exemples tres pieux dans la realisation du Tawhid, a tel point que les savants ont fait mourir 
cette loi forgee de plusieurs facons : 

1 . Ils ont rendu mecreant celui qui vient avec cette legislation, 

2. Ils n'ont pas eu recours a elle dans leur jugement, 

3. Ils ne l'ont pas apprise ni appliquee dans les affaires judiciaires, et n'ont pas 
essaye d'avoir de lien avec cette legislation. 

Et ceci est connu dans leurs livres comme les fatwas d'Ibn Taymiya vol. 28, l'exegese 
du Qur'an d'Ibn Kathir et « el bidayah wa nihaya » d'Ibn Kathir. Et avec cette methode, ils 
ont reussi a faire disparaitre cette legislation forgee et a la faire mourir. 

Et celui qui observe la situation actuelle, ce qui est tres desolant, trouvera que les lois 
forgees du Taghout sont celles qui gouvernent et dirigent. On trouve par exemple quelques 
groupes islamiques qui demandent l'application de la Shari'a, mais avec cela, on trouve des 
elements parmi leurs mouvements, qui apprennent ces lois mecreantes dans les facultes de 
Droit (d'apres leurs dires). Ils travaillent avec ces diplomes qui attestent qu'ils ont etudie le 
Taghout 21 ^ et le maitrisent. Puis ils les appliquent dans les affaires judiciaires et deviennent 
juges ou avocats ou representants du Taghout. Et il n'y a aucun doute que ceci est une 
contradiction evidente : d'une part, ils demandent d'eradiquer le pouvoir du Taghout et 
d'instaurer le pouvoir d'Allah et d'autre part, ils ne desavouent pas ces jugements et ne les 
delaissent pas. Tout ceci est en rapport avec le pouvoir et le jugement. Tandis que ce qui est 
en rapport avec la demande de justice, ils n'eprouvent aucune gene a regler leurs affaires entre 
eux devant ces tribunaux du Taghout, et ceci est considere comme une grande breche dans la 
croyance de « la ilaha illa Allah ». Et ils disent que tant que la personne est persuadee dans 
sa croyance que le pouvoir appartient a Allah, et qu'elle demande justice a autre pouvoir, elle 
n'est que musulmane desobeissante. De ce fait, ils ont reconnu la Seigneurie 22 ^ et ont fait 
d'elle un argument pour confirmer la realisation de l'Islam chez une personne, mais ils n'ont 
pas conditionne l'Unicite dans l'adoration, qui est le fait de demander justice. Dans cet 
expose, nous allons demontrer par la volonte dAllah, que le fait de demander justice est une 
adoration comme l'invocation, les voeux, l'immolation, les tournees reverencielles et qu'il n'y 
a absolument aucune difference entre elles. Et eux, avec ce qu'ils avancent, ils se sont 
detournes du chemin des messagers dans l'appel au Tawhid : ils sont venus avec le Tawhid 
dans la Seigneurie et ont fait retarder le Tawhid dans l'adoration. Cependant, et d'apres ce qui 
est connu, le Tawhid est indivisible. Le Tres-Haut a dit : « Adorez Allah et ne Lui donnez 
aucun associe. » (Sourate 4 - Verset 36) 



NdT : Ici le Taghout designe est la Constitution 

NdT : en reconnaissant que le pouvoir appartient a Allah 



PREMIER CHAPITRE : 

DEMONSTRATION OUELA DEMANDE DE JUSTICE EST UNE ADORATION 



COMME L'INCLINAISON ET LA PROSTERNATION ET L 'INVOCATION ET OUELA 



DEMANDE DE JUSTICE A U TAGHOUT EST UNE CROYANCE EN LUI 



8. 1. Premiere preuve : 

Le Tres-Haut a dit : « N'as-tu pas vu ceux qui pretendent croire a ce qu'on a fait 
descendre vers toi [prophete] et a ce qu'on a fait descendre avant toi ? Ils veulent 
prendre pour juge le TAGHOUT alors que c'est en lui qu'on leur a commande de ne pas 
croire. Mais le Diable veut les egarer tres loin, dans l'egarement. » 

(Sourate 4 - Verset 60) 

Premier apercu de l'argumentation de ce verset : 

Si le verbe est suivi de statue, d'idole ou de Taghout puis qu'il y a une ordonnance d'y 

mecroire et de s'en ecarter, cela veut dire que ce verbe est une adoration pure pour Allah J£- 
cJ^ j et celui qui l'attribue a autre qu'Allah tombe dans le grand shirk. 

Souleiman Ibn Abdallah ala sheykh a dit dans son livre « Tayssir El Aziz El hamid » 
p.419 : « Dans ce verset, se trouve la preuve que delaisser le jugement du Taghout, c'est- 
a-dire jugement autre que le Qur'an et la Sounnah, fait partie des obligations de la 
religion, et celui qui demande justice (au Taghout) n'est pas croyant, encore moins 
musulman » fin de citation. 

Second apercu de l'argumentation de ce verset : 

Allah a declare que celui qui demande justice au Taghout est croyant en lui. 

AbderRahman ibn lHassan ala Sheykh dit au sujet du verset ou Le Tres-Haut dit : « Nulle 
contrainte en religion ! Car le bon chemin s'est distingue de l'egarement. Donc, 
quiconque mecroit au Taghout tandis qu'il croit en Allah saisit l'anse la plus solide, qui 
ne peut se briser. Et Allah est Audient et Omniscient » (Sourate 2 - Verset 256) , il 
dit : « c'est ainsi que la demande de justice au Taghout est une croyance en lui » (Fath el 
Majid page 345) 

Troisieme apercu de l'argumentation de ce verset : 

La parole du Tres-Haut : « Mais le Diable veut les egarer tres loin, dans 
l'egarement. » (Sourate 4 - Verset 60) , Allah j cJ^ nous a explique que l'egarement 
lointain, c'est le grand shirk comme dans Sa parole : « Quiconque donne des associes a 
Allah s'egare, tres loin dans l'egarement. » (Sourate 4 - Verset 116) . Ce verset prouve que 
l'egarement lointain est bien le grand shirk. Allah Le Tres-Haut dit : « Ils invoquent en 
dehors d'Allah, ce qui ne peut ni leur nuire ni leur profiter. Tel est l'egarement 
profond ! » (Sourate 22 - Verset 12) , 

1. donc celui qui invoque autre qu'Allah s'est certainement egare tres loin dans 
l'egarement, parce que l'invocation a autre qu'Allah fait partie du grand shirk, 



2. et celui qui demande justice a une autre legislation que celle d'Allah s'est 
certainement egare, tres loin dans l'egarement, parce que la demande de justice au Taghout 
fait partie du grand shirk. 

Ainsi, celui qui suit et rassemble tous les versets du Qur'an ou Allah Le Tres-Haut parle de 
« l'egarement lointain », il trouvera qu'Allah (J-?- j j-^ vise par ceci le grand shirk et le 
grand kufr, et nous en avons la preuve dans le verset meme. 

9. 2. Deuxieme preuve : 

Allah Le Tres-Haut dit : « Le pouvoir n'appartient qu'a Allah. II vous a commande 
de n'adorer que Lui. » 

(Sourate 12 - Verset 40) 

Apercu de l'argumentation de ce verset : 

Allah Le Tres-Haut a fait une introduction en disant : « Le pouvoir n'appartient qu'a 
Allah. » ; c'est-a-dire qu'Il est Le Juge et Le Legislateur et ceci fait partie de la Rouboubya 
(Seigneurie), parce que le fait de legiferer et de tirer des regles, fait partie des actes d'Allah 
jLaajoi specifiques a Sa seigneurie. Et pour parfaire la croyance en la Rouboubya, il faut le 
Tawhid dans l'adoration. 

Parmi les actes d'Allah c'est Lui qui pourvoit aux subsistances a partir du neant 

et qui cause le bien et nuit. L'adoration qui doit donc Lui etre attribuee, c'est l'invocation en 
Lui demandant la subsistance et l'imploration car c'est Lui qui cause le bien et nuit. Si une 
personne croit que c'est Allah Le Tres-Haut qui pourvoit aux besoins et qui aide celui qui est 
dans une situation critique mais apres ca, il invoque « el Badawi ou Uilani 23 ^ » et l'implore, 
alors sa croyance et sa reconnaissance en la Rouboubya (Seigneurie) d'Allah (c'est Lui qui 
pourvoit, qui cause le bien et qui nuit), ne lui seront d'aucun effet, parce qu'il est associateur 
dans l'adoration, dans la mesure ou il attribue son adoration par l'invocation et son 

imploration, a autre qu'Allah ^ a > " . 

Et il en est ainsi pour celui qui croit et qui reconnait que c'est Allah L'unique qui juge 
et que c'est de Lui que proviennent les jugements : il faut alors pour cette croyance en la 
seigneurie d'Allah en tant que Juge, demander justice a Ses jugements et Sa legislation. Si une 
personne demande justice a une autre justice et une autre legislation que celles d'Allah, elle 
aura certes associe dans son adoration, et sa croyance ainsi que sa reconnaissance en la 
Seigneurie d'Allah a savoir qu'Il est Le Juge, ne lui seront d'aucun effet. 

En effet, a Allah Le Tres-Haut reviennent certaines actions et a l'homme en reviennent 
d'autres. Parmi les actions d'Allah, il y a la decision de jugements ainsi que le fait de les 
legiferer, alors l'action de l'homme est de demander justice a la legislation de Celui qui 
decide les jugements et les legifere. Tout comme parmi les actions d'Allah, II est Le 
Pourvoyeur a partir du neant, alors il revient a l'homme d'invoquer les biens a Celui qui 
pourvoit a partir du neant. II n'y a aucune difference chez le musulman « muwahid » sur le 
fait : 

1. qu'Allah Le Tres-Haut est Le Pourvoyeur et que cela implique Son adoration par 
l'invocation ; si celle-ci est attribuee a autre qu'Allah cela deviendrait du grand shirk, 

2. et qu'Allah Le Tres-Haut est Le Juge et cela implique l'adoration par la demande de 
justice ; si celle-ci est attribuee a autre legislation et jugement que ceux d'Allah cela 
deviendrait du grand shirk. 



tombeaux de personnes que les gens implorent 



Et ceci est evident dans la parole du Tres-Haut : « Le pouvoir n'appartient qu'a 
Allah. » II a commence par la seigneurie, puis l'a fait suivre de l'adoration dans la parole du 
Tres-Haut : « II vous a commande de n'adorer que Lui. ». C'est ainsi que Le Tres-Haut, 
dans un autre verset semblable dit : « Et ils adorent, en dehors d'Allah, ce qui ne peut leur 
procurer aucune nourriture des cieux et de la terre et qui n'est capable de rien. » 
(Sourate 16 - Verset 73) 

Et il dit encore : « Mais ils adorent en dehors d'Allah, ce qui ne leur profite point, 
ni ne leur nuit ! » (Sourate 25 - Verset 55) 

1. Parmi Ses actes, Gloire et Purete a Lui, c'est Lui qui pourvoit aux besoins, alors 
l'adoration qui doit Lui etre attribuee est l'invocation de la demande de la subsistance ; 

2. Parmi Ses actes, Gloire et Purete a Lui, c'est Lui qui fait le bien et qui nuit, alors 
l'adoration qui doit Lui etre attribuee est l'imploration du secours et la demande du refuge, 

3. Parmi Ses actes, Gloire et Purete a Lui, c'est Lui qui juge, alors l'adoration qui doit 
lui etre attribuee est la demande de justice a Sa Justice et Sa Legislation. 

C'est pour cela que ces verites sont devenues rares pour beaucoup de personnes de nos 
jours. 'AbderRahman ibn Saa'di dit dans son livre « lQawl essadid 'ala kitab ettawhid » 
chapitre : la parole du Tres-Haut : « N'as-tu pas vu ceux qui pretendent croire...». II 

dit : « Quiconque demande justice a autre qu'Allah et Son messager f^ 1 j ^ cs^ 3 ? 
aura pris cet autre comme seigneur et aura pris pour juge le Taghout » 



10. 3. Troisieme preuve : 

On trouve dans les 2 sahihs 24 ^, que le messager j 4-4° cs^ 3 faisait cette 
invocation lorsqu'il se levait pour prier la nuit : 

« O Allah a Toi les louanges, Tu es La Lumiere des cieux, de la terre et des 
creatures qui s'y trouvent ; a Toi les louanges, Toi Le Souverain des cieux, de la terre et 
des creatures qui s'y trouvent ; a Toi les louanges, Toi La Verite... Ta Promesse est une 
verite, Tes Paroles sont une verite, Ta Rencontre est une verite, Le Paradis est une 
verite, Le Feu est une verite, L'Heure [Supreme] est une verite, les prophetes sont une 
verite, Mohammed est une verite... 6 Allah ! a Toi je me suis soumis, a Toi je m'en suis 
remis, et en Toi j'ai cru ; a Toi je reviens, par Toi je me defends et c'est Toi que je 
prends pour Juge . Pardonnes-moi donc ce que j'ai commis, ce que je commettrai, ce que 
j'ai garde en secret et ce que j'ai declare, Toi qui avance et qui retarde. Hormis Toi, il 
n'y a pas de dieu. » (hadith n°6317 sahih lboukhari). 

Ibn lQayem J dit au sujet de ce hadith : « II a cite le rapprochement vers 

Lui a travers Ses louanges et Son eloge, ses adorations , puis il Lui a demande Son 
pardon » (« madarij essalikin » vol. 1 page 32). 

Ibn lQayem a cite 3 choses dans cette invocation : 

1 . le rapprochement vers Allah a travers Ses louanges et Son eloge ; 

2. ses adorations pour Allah : parmi elles, le retour a Allah, la confiance en Lui et la 
demande de jugement ; 

3. la demande du pardon ; 

Ceci est un argument clair qui montre que la demande de justice est une adoration, 
comme la confiance et le retour vers Allah. 



sahih Boukhari et sahih Mouslim 



Ibn lQayem -qu'Allah lui fasse misericorde- dit au sujet de la parole du Tres-Haut : 
« Non!... Par ton Seigneur ! Ils ne seront pas croyants aussi longtemps qu'ils ne t'auront 
demande de juger de leurs disputes et qu'ils n'auront eprouve nulle angoisse pour ce que 
tu auras decide, et qu'ils se soumettent completement [a ta sentence]. » (Sourate 4 - 
Verset 65) . II dit : « II a jure : qu'ils ne seront pas croyants jusqu'a ce qu'ils prennent 
pour juge Son messager, et jusqu'a ce que l'angoisse se dissipe dans leur interieur par 
rapport a son jugement, et jusqu'a ce qu'ils se soumettent completement a son 
jugement. Et ceci est la vraie satisfaction de son jugement. Donc la demande de 
jugement se situe au niveau de l'Islam, la dissipation d'angoisse, au niveau de l'Iman, la 
soumission complete, au niveau de l'Ihssan. » (« madarij essalikin » vol.2 page 201 
edition « dar lkoutoub l'ilmiya ») 

Prends en compte, frere -qu'Allah te fasse misericorde- sa parole : « Donc la 
demande de jugement se situe au niveau de l'Islam » ; il y a la une reponse a ceux qui 
disent au sujet de la disparition de la foi dans ce verset par rapport a celui qui ne prend pas 
pour juge le prophete que c'est une disparition de la foi parfaite et non de sa bas 

DEUXIEME CHAPITRE : 

COMMENT LES ANCIENS SE SONT COMPORTES AVEC L'YASIO DES TATARS 

Ibn Kathir dit dans son exegese au sujet de la parole du Tres-Haut : « Est- 

ce donc le jugement du temps de l'Ignorance qu'ils cherchent ? Qu'y a-t-il de meilleur 
qu'Allah, en matiere de jugement pour des gens qui ont une foi ferme ? » (Sourate 5 - 
Verset 50) : 

« Le Tres-Haut denigre ceux qui devient de la loi d'Allah dominante, comportant 
tout le bien et interdisant tout le mal, et se dirigent vers une autre loi composee 
d'opinions, de passions et de termes forges par les hommes sans se baser sur la loi 
d'Allah. Et cela est identique aux gens de la Djahiliyah qui gouvernaient selon des lois 
ignorantes et egarees, qu'ils forgeaient a partir de leurs opinions et passions. Et c'est 
identique a ce par quoi les Tatars gouvernent, issu des politiques monarchistes de 
Gengis Khan, qui leur a forge le Yasiq, qui correspond a un livre de lois composees a 
partir de differentes legislations juives, chretiennes et musulmanes, et oii se trouvent 
beaucoup de lois qu'il a tout simplement tirees de sa pensee et de ses passions. Ce livre 
est devenu une legislation suivie par ses descendants, qu'ils mettent en avant par 
rapport au jugement par le Qur'an et la Sunnah. Or quiconque fait cela est devenu 
mecreant, et il est obligatoire de le combattre jusqu'a ce qu'il revienne a la loi d'Allah et 
de Son Envoye, et qu'il ne gouverne que par cela, dans tous les domaines. » Fin de 
citation d'Ibn Kathir. 

II dit encore -qu'Allah lui fasse misericorde- dans son livre « lBidaya wa 
nihaya » vol.13 page 127 : « Quiconque delaisse la legislation dominante descendue sur 
Mohammed ibn Abdallah le sceau des messagers et demande justice aux legislations 
abrogees 25 ' 5 ' devient mecreant, que dire alors de celui qui demande justice au 
« yassa » 26,6! et le privilegie ; quiconque agit ainsi devient mecreant par le consensus des 
musulmans. ». 



Legislations juive et chretienne 

26[6] Yasiq 



Prends en compte, frere qu'Allah te guide, sa parole : « quiconque agit ainsi devient 
mecreant par le consensus des musulmans. ». S'ils traitaient de mecreants celui qui 
demandait justice a autre legislation que celle d'Allah, comment peut-on concevoir qu'ils 
autoriseraient la demande de justice a ces legislations tyranniques ? Ou encore, comment 
pourraient ils autoriser le fait de l'apprendre pour pouvoir travailler avec ? 

Et dans ces paroles, une suffisance pour celui qui veut la guidee. . . 



TROISIEME CHAPITRE : 

AMBIGUITES DE CEUX OUI A UTORISENT LA DEMANDE DE JUSTICEAU 

TAGHOUT 

Premiere ambigu'ite : elle fait partie des ambigu'ites les plus hideuses ; c'est leur 
parole : cet acte n'est pas une demande de justice, mais plutot une demande d'un bien qui va 
etre perdu. 

Reponse : 

Nous disons : saches que l'homme peut dire une parole sans lui preter attention alors 
que si on melangeait cette parole avec l'eau de la mer, elle la polluerait. D'ailleurs, le 

prophete J ^ cs^ -3 a dit une parole semblable a Aicha ^ cs J "' a J comme cela 
est rapporte dans « Sounan et-Tirmidhi et Abu Daoud ». Le fait de dire ce genre de paroles 
fait partie de la ruse vis-a-vis de la religion d'Allah et de Ses interdits, a un tel point que ce 
qui est connu chez tous les etres responsables, c'est que la realite des choses ne change pas en 
modifiant leurs appellations. Le savant 'Abdallah Ibn 'AbderRahman Abu Batin dit : « Celui 
qui attribue a autre qu'Allah une de Ses differentes adorations, il aura adore cet autre et 
l'aura pris pour divinite et l'aura associe a Allah dans Son droit exclusif... meme s'il 
s'esquive d'appeler son acte : le fait de prendre pour divinite, l'adoration et 
l'association. Et il va de soi chez toute personne censee que la realite des choses ne 
change pas en modifiant leurs appellations. » (majmou'at ettawhid- 7 eme rissala) 

II n'y a aucun doute chez le musulman que la demande de justice, c'est trancher une 
dispute entre deux parties, et c'est un acte des membres et non un acte du coeur. Celui qui dit 
que le fait de demander justice n'est une demande de justice que si elle etait accompagnee de 
l'intention qu'il va demander justice au Taghout, parce qu'il est convaincu que son jugement 
est meilleur que celui d'Allah, est comme celui qui dit que faire une prosternation, n'est une 
prosternation uniquement si il est convaincu dans son cceur que celui devant qui il se 
prosterne merite qu'on prosterne devant lui ; 

ou comme celui qui dit que faire une tournee reverencielle n'est une tournee 
reverencielle uniquement si celui qui fait la tournee est convaincu que le mort a l'interieur du 
tombeau viendra pour donner des bienfaits. 



L'Imam Ibn lQayem 4-<^ J a repondu a ce genre de paroles sur celui qui pretend 
que l'adoration n'est une adoration uniquement si celui qui la fait est convaincu que c'en est 
une : « Parmi les formes du shirk : la prosternation du disciple au cheikh. Cela est du 
shirk de la part de celui qui se prosterne et de celui devant qui il se prosterne. Ce qu'il y 
a d'etonnant, c'est qu'ils disent : « ceci n'est pas une prosternation, mais il s'agit de 
baisser la tete devant le cheikh par respect et humilite. » II faut dire a ces gens-la : 
« quoique vous l'appeliez, la realite de la prosternation c'est de baisser la tete devant 
une personne. » » (« madarij essalikin » vol.l page 374) 

Et nous, nous disons : si on appelle le fait de demander justice par n'importe quelle 
autre appellation, la realite de la demande de justice, c'est de trancher une dispute entre deux 
parties. 

Puis nous disons, il se peut qu'il y ait ici une complication pour certaines personnes au 
sujet du prophete j ^ cs^ 3 lorsqu'il est entre sous la protection de « Mat'am Ibn 
'Adiy » ; nous repondons a cette objection : 

1) Si la personne comprenait le sens de la demande de justice, ce genre de 
complication n'aurait pas lieu d'etre. La demande de justice, c'est rompre une dispute entre 
deux parties. Elle se presente lorsqu'il y a une dispute entre deux parties, puis ils vont chez 
celui qui peut rompre cette dispute, afin qu'il tranche entre eux dans le sujet et la dispute, et 
qu'il mette un terme a leur dispute. Voici l'image de la demande de justice que La Legislation 
claire nous interdit et qui fait partie du grand shirk, et c'est cela la demande de justice au 
Taghout. 

2) Pour ce qui est de la demande de protection d'un mecreant, il n'y a pas 
d'argument pour son interdiction, au contraire, le prophete J 4_}lc. _5- J_a l'a lui-meme 
fait quand il est entre sous la protection de « Mat'am Ibn 'Adiy », il en est de meme pour les 
compagnons lorsqu'ils sont entres sous la protection du Negus a l'avenement de l'Islam par 
crainte du mal des associateurs. 

Deuxieme ambigu'ite: c'est la parole de ceux qui disent que ceux sur qui ont ete 

reveles les versets desiraient la demande de justice au Taghout, parce qu'ils n'etaient pas 
satisfaits du jugement d' Allah et de Son messager, par contre nous, nous demandons justice, 
mais nous ne le desirons pas. 
Reponse : 

Cette parole est vaine a travers differents points : 

l er point : Lorsque Allah cJ^ j jp- a dit : « Ils veulent prendre pour juge le 
TAGHOUT », II n'a pas conditionne la volonte pour traiter de mecreant celui qui demande 
justice au Taghout, mais c'est celui qui cite cette ambigu'ite qui a conditionne cela. Alors, 

lorsque Allah a dit : « Ils veulent prendre pour juge le TAGHOUT », II decrivait la 

situation des deux hommes, le juif et l'hypocrite, lorsqu'ils voulaient demander justice a 
« Ka'b Ibn l'Achraf » qui etait designe comme Taghout dans ce verset. Mais le juif a refuse, 
parce qu'il savait que « Ka'b Ibn l'Achraf » prenait des pots-de-vin, alors ils sont partis 

demander justice auprophete <--- J 'SA C - ^ cs-^ 3 - 

Donc, il faut comprendre que lorsque Allah a dit : « Ils veulent », II decrivait la 
situation du Juif et de l'hypocrite, et II n'a pas conditionne cette volonte pour que cela 
devienne de la mecreance. Comme si l'on disait : « une personne a fait ceci et cela alors 
qu'elle voulait faire autrement », la parole « voulait » lorsqu'elle se retrouve dans ce genre de 
contexte vise la description de la situation. 



II va de soi encore que parmi les sens de la langue arabe, les phrases se classent entre 
informations et actions ; ce qui est action, c'est l'ordonnance et l'interdiction entre autres, 
tandis que l'information, c'est l'information sur laquelle on ne batit pas un ordre ou une 

interdiction. Lorsque Allah cJ^ j jp- dit : « Ils veulent », ceci se classe dans la partie de 
l'information, et nous, il ne nous est pas ordonne d'adorer a travers les informations, par 
contre il nous est ordonne d'adorer a travers ce qu'Allah a decrete a travers Sa Parole : 
« Alors que c'est en lui qu'on leur a commande de ne pas croire. » c'est-a-dire le Taghout, 
de ne pas lui demander justice. Nous acceptons cet ordre pour adoration et nous ne le 
devancons pas par une information qui n'est que la description de la situation. 

2 eme point : L'Imam Abu El Sa'oud dit dans son exegese au sujet de La Parole du 
Tres-Haut : « N'as-tu pas vu ceux qui pretendent croire a ce qu'on a fait descendre vers 
toi [prophete] et a ce qu'on a fait descendre avant toi ? Ils veulent prendre pour juge le 
TAGHOUT alors que c'est en lui qu'on leur a commande de ne pas croire. Mais le 
Diable veut les egarer tres loin, dans l'egarement. » (Sourate 4 - Verset 
60) : « L'etonnement ainsi que la condamnation visent le simple fait de demander justice 
[au Taghout] sans y avoir recours (c'est-a-dire au jugement lui-meme) et ceci pour 
avertir que la volonte de le faire suscite a elle seule l'etonnement ; et il n'est pas 
convenable de vouloir rentrer dans cette situation, alors que penserais-tu du jugement 
lui-meme ». 

Alors mon frere, qu'Allah te guide, medites sa parole : « alors que penserais-tu du 
jugement lui-meme » c'est-a-dire le fait de demander jugement au Taghout et consideres ce 
point attentivement. 

3 eme point : La communaute s'est certes rassemblee sur le fait que celui qui 
attribue a autre qu'Allah une adoration apparente qui ne revient qu'a Lui, est alors un 
associateur qui a commis la grande association qui le fait sortir de la Nation (musulmane) ; 
qu'il l'ait voulu ou pas, ou qu'il en soit satisfait ou pas. 

4 eme point : Cette parole a ete prise parmi les ambigu'ites alors que l'evidence 

claire a ete delaissee ; celle qu'Allah a montree lorsque II a dit : « Alors que c'est en 

lui qu'on leur a commande de ne pas croire. » (Sourate 4 - Verset 60) , et comme la parole 
du Tres-Haut : « Adorez Allah et ecartez-vous du Taghout. » (Sourate 16 - Verset 36) . Et 
lorsque nous connaissons l'evident, alors nous lui soustrayons l'ambigue. L'imam Mohamed 
Ibn Abdul Wahab dit pour decrire le rejet du Taghout : « Quant a la facon de la mecreance 
au TAGHOUT, il faut croire que cette adoration est vaine et non fondee, la delaisser, la 
ha'ir, la detester et l'excommunier ainsi que ses adeptes et les prendre pour ennemis ». 
(majmou'at ettawhid lere rissalaa). 

Si l'individu est convaincu de la vainete de l'adoration a autre qu'Allah et puis qu'il 
ne la delaisse pas, alors avec cela il n'aura pas rejete le Taghout ; et s'il est convaincu de sa 
vainete et qu'il la delaisse, mais qu'il l'aime et ne la deteste pas, alors avec cela il n'aura pas 
rejete le Taghout. 



5 eme point : Si vous visez par la « volonte » l'intention par le cceur et la parole 
sans l'acte, cela est identique a ceux qui adorent les tombeaux et qui tournent autour et 
disent : « Oui, nous tournons autour d'eux, et nous leur attribuons cet acte, mais nous ne 
voulons pas associer par cela ». Et il va de soi chez chaque « muwahid » que leur parole est 
fausse. Le cheikh de l'Islam Ibn Taymiya -qu'Allah lui fasse misericorde- dit : « En resume, 
celui qui dit ou qui fait le kufr devient mecreant par ceci, meme s'il ne vise pas a etre 
mecreant, etant donne que personne ne vise la mecreance sauf Ma Cha'a Allah 7(71 » 
(essarem lmasloul page 177 178.) 



Troisieme ambigu'i'te: c'est la parole de celui qui dit que le fait de demander justice, 
meme si c'etait du shirk, alors ce serait du petit shirk qui n'atteindrait pas le stade du grand 
shirk jusqu'a ce qu'il soit accompagne du « istihlai 28 '- 8 -' » ou d'une croyance, comme le fait de 
jurer par autre qu' Allah. 

Reponse : 

l er apercu : II est connu que l'adoration qui n'est vouee qu'a Allah jF- comme 
l'inclinaison, la prosternation, l'invocation, la demande de secours, le sacrifice, le voeu, les 
tournees reverencielles, la demande de justice, la peur, l'espoir, le retour a Allah, l'amour, la 
veneration et autres parmi les adorations, se divise en 3 parties : certaines sont liees a la 
croyance, d'autres liees aux paroles et d'autres aux actes. 

- Quant aux adorations apparentes qui sont liees aux paroles et aux actes, comme 
l'invocation, la demande de secours, l'inclinaison, la prosternation, le sacrifice, le vceu, les 
tournees reverencielles, la demande de justice et autres ; alors celui qui attribue l'une d'entre 

elles a autre qu'Allah cs-^, que ce soit aux idoles, aux morts, aux Tawaghits, il deviendra 
donc de ce fait mecreant et il sera tombe dans la grande association. Et ceci n'implique ni une 
croyance ni le fait de rendre hallal, car il aura montre l'attribution d'une adoration a autre 
qu'Allah. 

- Quant aux adorations cachees qui sont liees a la croyance, comme la peur, l'espoir, 
l'amour, la veneration et autres, il est necessaire pour juger de la mecreance de celui qui les 
attribue a autre qu'Allah , de montrer cette adoration et ceci en prononcant par la langue afin 
de montrer cette croyance car c'est une adoration du cceur cachee. Celui qui a apporte cette 
ambigui'te a fait une analogie fausse du fait qu'il n'a compris ni le sens du Tawhid, ni le sens 
de l'adoration. II a donc mis au meme niveau la demande de justice qui est une adoration et le 
fait de jurer par autre qu'Allah qui n'est qu'une expression d'association mais qui n'est pas 
une adoration. 

II pourrait se demander : pourquoi alors les savants ont atteste que le serment par Allah J£- 

cJ-^ j etait une adoration ? La reponse : nous disons que les savants ont fait du serment par 

Allah une adoration car ce serment est accompagne par l'adoration de veneration. Et 

celui qui jure, lorsqu'il jure par Allah, sait qu'Allah cJt^ J est Immense et qu'Il merite qu'on 
jure par Lui. Et il jure donc par Lui, ce qui fait de ce serment une adoration car il est 
accompagne de veneration. Donc le serment par Allah est une adoration parce qu'il est 
accompagne d'une veneration, et c'est la veneration qui est une adoration et non le serment 
lui-meme, car le serment n'est que le fait de jurer. S'il etait pour Allah, avec une veneration, 



[ ] NdT : C'est-a-dire, qu'il est rare de trouver une personne qui entre dans l'Islam, puis veuille en sortir 
intentionnellement. 

28[8] NdT . fa ; t de rendre haUal 



alors c'est une adoration, et s'il etait pour autre qu'Allah, c'est une expression d'association et 
une branche parmi les branches du petit shirk. On ne peut qualifier celui qui le fait d'etre 
tombe dans le grand shirk, jusqu'a ce qu'apparaisse une veneration pour celui par lequel il 
jure ; et ceci par sa croyance par le biais de la parole avec sa langue. 

Et c'est pour cela que les savants ont dit que celui qui jurait par autre qu'Allah, etait 
certes tombe dans la petite association et qu'il ne sortait pas de la Nation (musulmane) tant 
qu'il ne croyait pas que l'objet de son serment meritait qu'on jure par lui. Ils ont donc 
conditionne pour le rendre mecreant la manifestation d'une veneration pour l'objet du 
serment ; c'est-a-dire une attribution de l'adoration de la veneration a autre qu'Allah, car c'est 
une adoration du coeur cachee. 

Et si un homme jure par autre qu'Allah et montre de la veneration a l'objet du 
serment, alors il sera associateur dans la divinite. La cause de son association ici, c'est le fait 
qu'il ait montre l'adoration. Donc, nous n'allons pas le voir et lui demander s'il a cru ou pas. 
Aussi, la demande de justice est une adoration apparente comme la prosternation, la tournee 
reverencielle ; celui qui l'attribue a autre legislation que celle d'Allah, apres connaissance, 
c'est un mecreant. Et ce n'est pas une adoration cachee du cceur, comme la veneration qui 
necessite une manifestation par le biais de la prononciation par la langue. 

2eme apercu : II est connu que le fait de jurer par autre qu'Allah n'a pas ete interdit 
des le debut de l'Islam. Ce n'est que par la suite que les textes sont venus interdire le fait de 

jurer par autre qu'Allah. Le prophete J 'SA C - ^ cs^ 3 a dit : « Certes Allah vous a 
interdit de jurer par vos ancetres » (rapporte par lbokhari) . Comment peut-on comparer 
ce qui n'a pas ete interdit des le debut de l'Islam avec ce sans quoi l'Islam du serviteur ne 
peut etre valide, a savoir le reniement de tout jugement en dehors du jugement d' Allah et de 
Son Messager, et ceci en ne le prenant pas pour juge. 

Puis nous disons : cette fausse comparaison implique qu'il etait permis aux musulmans 
a cette epoque 29[9] et avant la revelation des versets qui interdisent la demande de justice au 
Taghout, de demander justice aux devins et aux rebelles parmi les gens du Livre ainsi qu'a 
leurs Tawaghits ; puisque selon leur pretention, la demande de justice est comme le fait de 
jurer. 

Ouatrieme ambigui'te : 

C'est la parole du Cheikh de l'Islam Ibn Taymiya, dans « majmou' lfatawa » sur 
laquelle s'appuient certains qui est : « Et ceux-la qui ont pris leurs moines et rabbins 
comme seigneurs lorsqu'ils leur ont obei dans le fait de rendre hallal ce qu'Allah a 
rendu haram et haram ce qu'Il a rendu hallal sont de deux sortes : 

1. Qu'ils sachent que ces derniers ont change la religion d'Allah, alors ils 
suivent leurs dirigeants dans ce changement, en etant convaincu de la permission de ce 
qu'Allah a interdit et de Pinterdiction de ce qu'Allah a permis, tout en sachant qu'ils 
contredisent la religion du messager, ceci est de la mecreance... 

2. Leurs convictions et leur foi soient fermes en l'interdiction du permis et la 
permission de l'interdit, mais ils leur obeissent dans la desobeissance a Allah, comme 
lorsque le musulman fait des peches tout en croyant que ce sont des peches. On applique 
alors sur ces derniers la meme regle appliquee sur ceux qui font des peches. » 

(majmou' lfatawa vol.7 page 70) 

Reponse : 



NdT : epoque de la revelation 



C'est que ces gens-la, qui ont argumente avec la parole du Cheikh de l'Islam Ibn 
Taymiya precitee, n'ont pas saisi et n'ont pas fait la difference entre l'obeissance dans 
l'association et l'obeissance dans le peche. L'obeissance dans le peche est le fait qu'une 
personne obeisse a une creature pour faire un peche parmi d'autres, tout en croyant que ce 
peche est interdit, ceci est considere comme une obeissance dans le peche qui ne fait pas sortir 
celui qui la commet de l'Islam sauf si elle est accompagnee d'une croyance ou du fait de le 
rendre « hallal ». Tandis que l'obeissance relative a l'association, cela consiste a ce qu'une 
personne suive une creature ou qu'elle lui obeisse dans un acte de shirk, comme si on lui 
disait : « Prosternes-toi devant une statue » et qu'elle se prosterne, ou qu'on lui dise : 
« Sacrifies pour ce Djinn » et qu'elle sacrifie, ou encore « Vas demander justice a une 
autre legislation que celle d'Allah » et qu'elle y aille et demande justice ; cela est considere 
comme une obeissance dans l'association, et celui qui l'accomplit devient associateur a Allah 
meme s'il n'a pas de croyance en cela, ni ne le rend « hallal ». Ce a quoi faisait allusion Ibn 

Taymiya J, c'est l'obeissance dans le peche et non l'obeissance relative a 

l'association. Ceci est notre lere reponse . 
2eme reponse : 

II y a la une difference entre l'Obeissance et la Demande de justice. L'obeissance peut 
etre une obeissance dans le peche ou une obeissance dans l'association, comme nous venons 
de le demontrer dans la premiere reponse ; tandis que la demande de justice, c'est une 
adoration pure, tout comme les voeux, les tournees reverencielles, et quiconque l'attribue a 
autre qu'Allah et Sa Legislation, c'est un associateur. Ceci a ete demontre par les savants dans 
leur livres et leurs pamphlets. 

Le cheikh ' Abd elLatif Ibn ' Abd erRahman Ibn lHassan Ala Sheikh a dit : « Celui qui 

demande justice a autre que le Livre d'AIlah et la Sounnah de Son messager ^ cs-^ 3 
^lui j aAc apres connaissance,est un mecreant » (edourar essaniya vol. 10 page 426) 

Une personne pourrait dire ici que le cheikh 'Abd elLatif vise par cela le fait de rendre 
hallal l'acte de demande de jugement. 

Reponse : il n'y a aucun doute chez le musulman, que ce qui est connu de la part des 
gens de science, c'est qu'a chaque fois, ils detaillent toujours les sujets qui doivent etre 
detailles. A tel point qu'il n'est pas permis de retarder l'explication au moment de 
l'argumentation, surtout quand il s'agit des sujets se rapportant au « takfir » comme les 
paroles d'Ibn Taymiya precedemment citees. Un savant parmi les gens de science ne peut pas 
venir et dire : « celui qui boit du vin devient mecreant », puis sans preciser qu'il s'agit de 
celui qui le boit tout en croyant sa permission. Celui qui parle des sujets de « takfir », dans 
lesquels il faut detailler puis qu'il traite de mecreant sans detailler, est un ignorant et non un 
savant. Alors nous disons, soit le cheikh 'Abd elLatif Ibn 'Abd erRahman est un ignorant, car 
il n'a pas detaille dans ce sujet, ou celui qui joue avec les paroles du cheikh est l'ignorant ; 
nous laissons le soin au lecteur de repondre. 

Cinguieme ambigu'ite : 

C'est la parole de celui qui dit : Si ce jugement auquel on va demander justice est 
contraire au jugement d'Allah, alors il n'est pas permis d'y demander justice. Par contre, s'il 
est en accord avec le jugement d'Allah, comme le jugement de l'equite afin de restituer les 
biens, alors cela est permis. 

Reponse : 

Cette parole est vaine a travers 2 aspects : 



l er aspect : Nous ne regardons pas le resultat du jugement, est-ce que c'est de l'equite 
ou de l'injustice, mais nous regardons l'acte ainsi que sa reference , au point que la situation 
actuelle est qu'il va demander justice a cette equite par le biais de ce Taghout. Pour cela, 
lorsque Le Tres-Haut a dit : « Ils veulent prendre pour juge le TAGHOUT » en designant 
Ka'b Ibn l'Achraf comme Taghout, II a mis comme pretexte de la mecreance, le fait de lui 
demander justice et trancher dans les litiges chez lui. II n'a pas mis comme pretexte de la 
mecreance ici le fait que Ka'b Ibn l'Achraf ne jugeait pas avec equite car il prenait des pots- 
de-vin. 

2 eme aspect : Nous ne regardons pas non plus le droit du serviteur, s'il va etre juge avec 
equite ou injustice, mais nous regardons le droit de Celui qui est adore ^ cJ^ qui est le 
Tawhid en rejetant le Taghout et en ne lui demandant pas justice, en pratiquant sur lui le takfir 
et en avertissant les gens contre lui. Comment donc avertissez-vous les gens contre le 
Taghout, alors que vous etes les premiers a aller lui demander justice et trancher dans les 
litiges chez lui ? 

Sixieme ambigu'ite : 

C'est la parole de celui qui dit : On ne trouve pas d'autorite religieuse qui pourrait me 
rendre mon droit, je suis dans la necessite de faire ceci. 
Reponse sous 2 points : 

l er point : Nous mettons en garde celui qui dit ce genre de paroles avec la parole du 
Tres-Haut : « II en est ainsi, parce qu'ils ont aime la vie presente plus que l'au-dela. Et 
Allah, vraiment, ne guide pas les gens mecreants. » (Sourate 16 - Verset 107) . 

Le cheikh Mohamed Ibn 'Abd elWahab dans son pamphlet « Elucidations des 
Ambigu'ites » vers la fin de son oeuvre dit au sujet de ce verset : « II a rendu clair que cette 
mecreance et cette punition ne sont pas dues a la croyance ou ignorance, ou par haine de 
la religion ou par amour de la mecreance, mais leur cause est qu'il y avait un profit 
parmi les profits de ce bas-monde. II a prefere le profit du bas-monde a la religion. » fin 
de sa parole. 

II n'est pas permis a un musulman qui croit en Allah et au Jour Dernier de preferer un 
profit parmi les profits d'ici-bas a la religion, que cela soit pour une demande d'une fonction 
ou d'une presidence ou que cela soit pour redouter la perte des biens et argent. Car le but de la 

preservation de la religion devance le but de la preservation des biens. Le prophete ^ cs^ 3 
^lui j Aalc a dit : « l'esclave du dinar est malheureux ! l'esclave du dinar est malheureux ! 
l'esclave du vetement est malheureux ! il est satisfait quand on lui donne et se met en 
colere s'il ne recoit rien il est malheureux et decu, si une epine le pique, il sera incapable 
de l'enlever » (rapporte par lBokhari) 

2eme point : Nous rappelons a celui qui dit cette parole, la parole du Tres-Haut : « Je 
n'ai cree les djinns et les hommes que pour qu'ils M'adorent. Je ne cherche pas d'eux 
une subsistance; et Je ne veux pas qu'ils me nourrissent. En verite, c'est Allah qui est le 
Grand Pourvoyeur, Le Detenteur de la force, l'Inebranlable. » (Sourate 51 - Versets 56- 
58) . II a montre le but pour lequel II a cree les serviteurs, et II s'est charge de leur subsistance. 

Le prophete f^ 1 j ^ a dit : « Allah dit : 6 fils d'Adam ! Liberes-toi 

pour mon adoration, Je remplirai ta poitrine de richesses et Je fermerai ta 
pauvrete. Et si tu ne le fais pas, J'occuperai ta main et Je ne fermerai pas ta 
pauvrete. » (Rapporte par Ahmad) 

Par contre, pour ce qui est de la parole qu'il est dans la necessite pour faire cela, cela 
est vain a travers 2 aspects : 



l e aspect : S'il en apparait de ce qui en a decoule que le fait de demander justice est 
considere comme une adoration comme le sacrifice ou le vceu, saches alors que les gens ont 
melange et n'ont pas fait la difference entre la necessite et la contrainte. Ils ont alors excuse la 
personne si elle est dans le besoin de faire de la mecreance. II n'y a aucun doute que cela est 
vain, car la necessite ne permet que de faire des desobeissances, tandis que la mecreance, il 
n'est permis a personne de le faire sous le pretexte qu'il est dans le besoin, mais au contraire, 
il faut une contrainte par une menace de mort ou de torture. La necessite : c'est que la 
personne soit dans le besoin de faire le moindre mal afin de ne pas faire un plus grand mal. Si 
on oblige une personne a commettre entre la fornication ou manger de la viande morte, elle 
doit preferer manger la viande morte que de commettre la fornication. Tandis que la 
contrainte : c'est torturer la personne jusqu'a sa destruction ; dans ce cas, Allah nous a permis 
de dire une parole de mecreance. 

2 eme aspect : Nous questionnons a travers un exemple ceux qui disent ce genre de 
paroles ; supposons qu'il y ait un pouvoir qui adore une idole, et qu'il s'en prenne a un 
homme et s'accapare de ses biens et refuse de lui rendre. Puis, ils lui disent nous ne te 
rendrons pas tes biens a moins que tu fasses une offrande ou que tu fasses une tournee 
reverencielle autour de ce tombeau. La question ici est : est-il permis dans cette situation de 
faire des offrandes a l'idole et de faire le tawaf autour de lui, ou de se prosterner devant lui 
parce qu'il est dans la necessite pour recuperer ses biens ? Et est-ce que son acte lui enlevera 
le jugement d'associateur qui lui est attribue ? C'est une question qui attend une reponse. . . 

Nous allons conclure ce pamphlet avec la parole du savant de son epoque le cheikh 
Soulayman Ibn Sahman lorsqu'on l'a questionne au sujet de la demande de justice au Taghout 

sous le pretexte de la necessite ; il a dit J : 

« En second lieu : on leur dit : « si vous avez su que le fait de demander justice au 
Taghout est de la mecreance, Allah nous a rappele dans Son Livre que la mecreance 
etait plus grave que le meurtre : 

Le Tres-Haut dit dans le Qur'an : « la fitna (l'association) est plus grande que le 
meurtre » (Sourate 2 - Verset 191) , II dit encore : « la fitna (l'association) est plus grave 
que le meurtre. » (Sourate 2 -Verset 217) ; la fitna dans ces versets designe la mecreance. 
Si les nomades et les gens de la ville venaient a s'entretuer jusqu'a leur destruction, cela 
leur serait largement moins grave que s'ils venaient a designer un Taghout sur terre afin 
qu'il juge dans leurs divergences avec autre chose que la Shari'a de Plslam qu'Allah 

a revelee a Son messager. » 
En troisieme lieu : nous disons : « si demander justice au Taghout est de la 
mecreance, tout en sachant que les divergences se font a cause des choses materielles, 
alors comment peut-on concevoir le fait de rejeter la foi pour des choses materielles ? 
Car, nul ne peut se pretendre etre croyant tant qu'Allah et Son messager ne soient les 
plus aimes et jusqu'a ce que le prophete lui soit preferable a ses enfants, ses parents et 
tous les gens. Si tu venais a perdre tous tes biens materiels, il ne te serait jamais permis 
de demander justice au Taghout afin de les recuperer. Et si une personne venait a 
t'obliger a choisir entre demander justice au Taghout ou perdre tous tes biens, tu es 
force de devoir choisir de perdre tous tes biens et en aucun cas il ne te sera permis de 

demander justice au Taghout, et Allah est Le Plus Savant. » (dourar 

essaniya - chapitre "le jugement de l'apostat" - page 275) 



II incombe a tous musulman et musulmane, croyant et croyante, qui veulent preserver 
sa religion et son TAWHID, de prendre pour juge des savants de la legislation et les imams 
des mosquees, ceux qui commandent avec Le Livre de leur seigneur et la sounnah de leur 

messager ^Iujj ^gij-a dans toutes leurs disputes et dans tous les sujets dans lesquels 

ils divergent. Et qu'ils ne demandent pas justice a ces Tawaghits, car prendre pour juge ces 
Tawaghits signifie croire en eux et leur attribuer une adoration. Et que la personne craigne 

que vienne le Jour du Jugement et qu'elle fasse partie de ceux dont le prophete 'SA C - ^ cs^ 3 

^-"j a dit a leur sujet : 

« Allah rassemblera les hommes au Jour de la Resurrection et leur dira : « Celui 
qui adorait une chose, qu'il la suive. Ceux qui adoraient le soleil suivront le soleil, ceux 
qui adoraient la lune suivront la lune et ceux qui adoraient les Tawgahits suivront les 
Tawaghits. » » 

(Rapporte par lbokhari, hadith 7437) 

O Seigneur, Fais-nous mourir musulmans et vivre musulmans et fais nous rejoindre les 
pieux sans nous humilier et ne nous soumets pas a la tentation. Priere d'Allah sur le prophete 
Mohamed Digne de confiance ainsi que sur sa famille et l'ensemble de ses compagnons. 



'HERITAGE DES PROPHETES n°3 



Allah Le Tres-Haut dit : 

«Ou bien auraient-ils des associes [a Allah] qui 
auraient etabli pour eux des lois religieuses qu'Allah n'a 
jamais permises ? » 

(Sourate 42 - Verset 21) 



Au nom d'Allah, Le Clement, Le Misericordieux 



Louange a Allah Seigneur des mondes, et Priere et Paix sur celui qui a ete envoye 
comme une misericorde pour l'humanite, notre prophete Mohamed ainsi que sur sa famille et 
l'ensemble de ses compagnons. 

En outre : 

Ceci est une compilation resumee de reponses scientifiques dans les regles du 
comportement du debat de science autour du Qur'an et de la sounnah avec la comprehension 
des anciens de cette communaute. Nous avons pour but dans cette compilation de faire 
comprendre aux gens la realite des assemblees legislatives ^ 1 -'. 

Dans u meme temps, il y a une reponse a ceux qui considerent que le fait d'y entrer 
fait partie de l'Islam. Cette opinion a ete exposee a travers deux ouvrages : 

1 . Le premier : « La legitimite de rentrer dans les assemblees legislatives » par 
Abd erRahman Abd elKhaleq 

2. Le second : « Le jugement concernant la participation aux ministeres et aux 
assemblees representatives » par Omar al Ashqar. 

Ceci est a titre d'eclaircissement et de conseil dans la mesure ou il appartient a 
l'ensemble des gens de connaitre la verite sur ce sujet. En effet, cette question est liee au 
Tawhid de l'individu pour son seigneur, tout en sachant que le Tawhid est la base sur laquelle 
tout repose et par laquelle tous les actes sont acceptes ; et ceci est une condition sine qua non. 

Ainsi, la reponse dans ce livret se presentera sous 2 formes : 

1. Une reponse globale qui interpellera la disposition innee de l'Homme. 

2. Une reponse detaillee pour ceux qui rapportent des ambigui'tes a ce sujet. 



PREMIEREMENT : LA REPONSE GLOBALE 



Par des methodes claires et des exemples simples, nous disons : 

Nul doute sur le fait qu'a Allah Aji^fui appartiennent des actes dans Sa creation 
(c'est Lui qui les [2] cree, qui pourvoit a leurs besoins, qui leur donne la mort, qui leur donne la 
vie, qui administre leurs affaires, qui leur fait du bien, qui leur nuit, qui leur promulgue des 
lois, c'est Lui qui possede toute chose Gloire et Purete a Lui.) 

Aucun musulman ne doute non plus que parmi Ses actes cJ^j jp- dans la 
promulgation des lois, il y a le fait de rendre licite, illicite et le fait de legiferer. 

Donc le fait de rendre licite : c'est le fait qu'Allah Le Tres-Haut ait permis le mariage, 
la nourriture ainsi que les bonnes choses. . . 

Le fait de rendre illicite : c'est le fait qu'Allah Le Tres-Haut ait interdit la fornication 
ainsi que l'alcool etc... 

Le fait de legiferer : c'est le fait qu'Allah Le Tres-Haut ait institue la punition du 
fornicateur ainsi que celle du voleur etc. . . . 

Nul doute aussi que ces 3 domaines appartiennent a Allah cr^, et que personne ne 
s'associe a Lui dans ceci. 

Supposons qu'il y ait ici un Etat parmi d'autres qui met en place un pouvoir auquel il 
attribue le droit de rendre licite et illicite dans ce qu'Allah a deja permis et interdit ; et dans 
d'autres domaines parmi les affaires mondaines qui n'entrent pas dans le licite et l'illicite 
legiferes (par Allah). 

Considerons que ce pouvoir ait ete nomme comme etant une instance qui rende licite 
et illicite. Nous est-il alors permis dans ce cas d'y entrer dans l'interet de l'Islam et de sa 
propagation ? 

Et est-il permis a une personne d'elever un individu par le biais de sa candidature dans 
de telles assemblees ? 

Et, quel est le jugement concernant celui qui presente lui-meme sa candidature ainsi 
que celui qui vote pour lui dans les assemblees qui permettent et interdisent ? 

La reponse a cela est claire chez tout musulman « mouwahid » qui connait 
l'argumentation de « la ilaha illa Allah » : 

Celui qui se represente est tombe dans le grand shirk ainsi que celui qui vote pour lui 
et personne ne contredit cela sinon celui qui ignore le sens de « la ilaha illa Allah », car le 
Tawhid n'est valide et n'est accepte qu'avec la realisation de 3 choses : 

1 . La croyance, 

2. Laparole, 

3. L'acte 

Et ceci est la croyance des anciens dans l'acceptation de la foi et du Tawhid. 

Dans le cas ou une personne aurait une intention sincere ainsi qu'une parole veridique, 
mais que l'acte serait contradictoire a son intention et sa parole, de sorte que l'acte soit en 
apparence du shirk, alors ni son intention, ni sa parole ne lui profiteront. Le cheikh Mohamed 
Ibn AbdelWahab dans son livret « Devoilement des ambigu'ites » vers la fin de ce qu'il a cite, 
dit : « II n'y a aucune divergence sur le fait que le TAWHID se pratique par le coeur, la 
parole et les actes, et si l'une des 3 choses faisait defaut, la personne ne pourrait etre 
musulmane. » 



Donc la question qui s'impose ici et qui est adressee a ces gens qui permettent l'entree 
dans les assemblees legislatives, est : Quelle est la difference entre les assemblees qui rendent 
licite et illicite et les assemblees legislatives ou la raison, le droit et la coutume temoignent 
que les membres de cette assemblee ont le droit de proposer des lois et de les legiferer que ce 
soit dans ce qu'Allah a legifere ou pas ? Si un des membres du pouvoir legislatif presente une 

motion ^ dans un domaine ou Allah a deja juge, il va la proposer aux membres de ce 

pouvoir legislatif puis une legislation sera emise en accord fonde sur la majorite, et il n'y a 
aucun doute que ceci n'est pas seulement le fait de legiferer sur un droit parmi les droits 

d'Allah, mais c'est legiferer sur la legislation d'Allah ^s^. Allah <jla*fui dit : « C'est Allah 
qui juge et personne ne peut s'opposer a Son jugement, et II est prompt a regler les 
comptes. » (Sourate 13 - Verset 41) 

Cette reponse globale est une preuve devant tous ceux qui autorisent l'entree dans ces 
assemblees. A l'Homme de prendre en compte ces quelques paroles et qu'il les utilise comme 
preuves et qu'il desavoue devant Allah ce qu'ils font. 

DEUXIEMEMENT : LA REPONSE 
DETAILLEE 

11. Premierement : les preuves sur rinterdiction d'entrer dans les 
assemblees legislatives. 



l ere preuve 

Allah a dit : « Ou bien auraient-ils des associes [a Allah] qui auraient etabli 
pour eux des lois religieuses qu'Allah n'a jamais permises ? » (Sourate 42 - Verset 
21) . Et il n'y a aucun doute que la punition du fornicateur, du voleur, du faux temoignage, et 
du buveur d'alcool parmi d'autres font partie des lois religieuses. Et ces gens-la se permettent 
de legiferer dans ces domaines alors qu'ils font parties des lois religieuses dont il n'est permis 

a personne d'en legiferer a part Allah JF". Et c'est pour cela que ceux qui se donnent le 

droit de legiferer deviennent des associes a Allah <J^ j jp- a travers le contenu du verset. 
Nous, nous ne regardons pas les intentions ni les paroles pronant que ces sieges ne sont que 
des chaires afin d'appeler a l'Islam, car celui qui sied sur un siege de legislateur, c'est un 
legislateur qu'il le veuille ou non, vu le contenu de l'article de la constitution, et tous les 
pouvoirs agiront avec lui en tant que legislateur. 

Ce moyen est shirki non reglemente, et la regle chez nous musulmans dit : la fin ne 

justifie pas les moyens, et le moyen que vous utilisez est du shirk qui egale Allah ^ 
dans Ses actions. 



2 eme preuve 

Le fait de jurer de respecter l'idole. II est obligatoire que tu saches, mon frere 
musulman, qu'il y a ici 4 sortes de divinites qui sont adorees en dehors d'Allah 

1 . La statue, 

2. L'idole, 

3. La divinite, 

4. Le seigneur. 

Donc ces 4 choses adorees, si elles se rassemblent, elles se separent dans leurs aspects, 
et si elles sont evoquees separement, elles se rassemblent dans leur sens, a savoir que chacune 
d'elles est adoree en dehors d'Allah. 

Ainsi, si elles sont evoquees ensemble, chacune d'elles alors possede un sens propre : 

1. La Statue : c'est tout ce qui est adore en dehors d'Allah parmi les objets 
inanimes sous forme d'homme ou ange ou animal ou autres ; 

2. L'Idole : c'est tout ce qui est adore en dehors d'Allah parmi les choses 
inanimees comme les arbres, les pierres, les tombeaux et la constitution forgee ou autres ; 

II n'est pas conditionne que l'idole soit une statue, la preuve en est la parole du 

prophete ^ j 4^ ^ : « 6 Mon Dieu, faites que mon tombeau ne soit pas 
pris comme idole afin que les gens l'adorent, la colere d'Allah s'est abattu sur 
un peuple qui a pris le tombeau de ses messagers comme sanctuaire» 

(rapporte par Malik dans le Mouatta) . 

La statue est une idole car elle entre dans la categorie des choses inanimees qui sont 
adorees, donc toute statue est une idole mais toute idole n'est pas forcement une statue. 

3. La Divinite : c'est tout ce a qui on attribue une adoration parmi d'autres, que 
ce soit a un homme vivant, mort ou une chose inanimee sans ame ; la preuve en est la parole 
du Tres-Haut : « et ils ont dit : <N'abandonnez jamais vos divinites et n'abandonnez 
jamais Wadd, Suwaa, Yagouth, Yaouq et Nasr. » (Sourate 79 - Verset 23) , ainsi que Sa 
parole : « (Rappelle-leur) le moment ou Allah dira : <6 Jesus, fils de Marie, est-ce toi 
qui as dit aux gens : <Prenez-moi, ainsi que ma mere, pour deux divinites en dehors 
d'Allah ?> » (Sourate 5 - Verset 116) 

4. Le Seigneur : c'est tout ce a qui on attribue une action parmi les actions 
d'Allah specifiques a Sa seigneurie ; Le Tres-Haut dit : « lls ont pris leurs rabbins et leurs 
moines, ainsi que le Christ fils de Marie, comme Seigneurs en dehors d'Allah, alors 
qu'on ne leur a commande que d'adorer un Dieu unique. Pas de divinite a part Lui ! 
Gloire a Lui ! II est au-dessus de ce qu'ils [Lui] associent. » (Sourate 9 - Verset 31) , 

5. Le Taghout : il regroupe la statue, l'idole, la divinite, le seigneur, sauf qu'on 
conditionne pour la divinite et le seigneur afin de les englober dans le terme Taghout, s'ils 
sont doues de raison, qu'ils soient satisfaits de ce qu'on leur attribue ou qu'ils persistent et ne 
delaissent pas, ni ne desavouent ceux qui les ont divinises et qui les ont pris pour seigneurs en 
dehors d'Allah. 

II en decoule alors que toute statue est un Taghout ainsi que toute idole, donc toute 
constitutions et lois auxquelles on demande justice et qui contredisent le jugement du 

Seigneur j font partie du Taghout parmi les idoles. Comment un musulman qui croit 
en Allah et au Jour du Jugement dernier peut-il jurer de respecter une idole et un Taghout 
alors qu'il lui a ete ordonne de le rejeter conformement a la parole du Tres-Haut : « alors que 
c'est en lui qu'on leur a commande de ne pas croire. » (Sourate 4 - Verset 60) . Le rejet 
du Taghout est un pilier du Tawhid sans lequel la personne ne peut etre « muwahida », ainsi 
que la croyance en Allah L'Unique. 



3 eme preuve 

Allah a dit : « Non !... Par ton Seigneur ! Ils ne seront pas croyants aussi 
longtemps qu'ils ne t'auront demande de juger de leurs disputes et qu'ils n'auront 
eprouve nulle angoisse pour ce que tu auras decide, et qu'ils se soumettent 
completement [a ta sentence]. » (Sourate 4 - Verset 65) 

Allah dV j JF" a conditionne 3 points pour la realisation de l'Islam et de l'Iman : 

1. prendre pour juge le Livre d'Allah ainsi que la Sounnah de Son 

prophete f^j <&\ ls^, 

2. l'absence d'angoisse dans leur for interieur pour avoir pris pour juge le Livre 
et la Sounnah, 

3. la soumission au jugement du Livre et de la Sounnah. 

Si une des 3 conditions venait a disparaitre, la base de l'Iman et de l'Islam 
disparaitrait, car la condition est rattachee aux consequences par rapport a la disparition [4] . 

La condition : si elle disparait, le sujet est invalide, mais, si elle est presente, elle ne 
rend pas forcement a elle seule l'acte valide ; elle est exterieure a l'acte. [5] 

Si 2 conditions sont presentes, et qu'une venait a disparaitre, nous ne tenons pas 
compte de la presence des 2 premiers, car il y a la une condition absente. Ceci est comparable 
a la priere : si nous remplissons quelques conditions, et que nous en delaissons d'autres, la 
priere devient invalide. 

Nous deduisons de ces realites : 

Chez ceux qui pretendent « la reforme », 2 conditions sont remplies : l'acceptation du 
jugement d'Allah, ainsi que l'absence de gene dans leur for interieur du fait qu'ils acceptent le 
jugement d'Allah. Neanmoins, la 3 eme condition n'est pas remplie et ne se realise pas, car ils 
ne se soumettent pas entierement a Allah, dans le sens ou Allah <J^J jp- leur a ordonne de 
s'ecarter du Taghout ; ceci est le premierement. 

Deuxiemement : Allah ^ a } > " leur a ordonne de rejeter le Taghout et eux, ont jure sur 
son respect haut et fort sans y etre contraints, ni ignorants de sa realite. 

Troisiemement : Ils ont ouvert certes une porte a la mecreance en Allah C5^, quand 
ils ont donne le droit de choisir a propos des jugements d' Allah J^j >. 

4 eme preuve 

Allah a dit : « lls ont failli te detourner de ce que Nous t'avions revele, 

[dans l'espoir] qu'a la place de ceci, tu inventes quelque chose d'autre et (l'imputes) a 
Nous. Et alors, ils t'auraient pris pour ami intime. Et si Nous ne t'avions pas raffermi, 
tu aurais bien failli t'incliner quelque peu vers eux. Alors, Nous t'aurions certes fait 
gouter le double [supplice] de la vie et le double [supplice] de la mort ; et ensuite tu 
n'aurais pas trouve de secoureur contre Nous. » (Sourate 17 - Versets 73-75) . L'Imam 

elQortobi cite dans son exegese volume 10 page 194, ainsi que etTabari dans le 

pretexte de revelation de ce verset : 



Sa'id Ibn Joubeyr ^jc- ^ cr^ 3 J a dit : « Le prophete ^ j 
embrassait la pierre noire lorsqu'il faisait la tournee reverencielle, puis les gens 
de Ouraysh l'en ont empeche et lui ont dit : « Nous ne te laisserons pas 

embrasser la pierre sauf si tu caresses nos divinites. » Le prophete ^jk- ^ 

f^j s'est dit : « pourquoi ne pas caresser leurs divinites afin qu'ils me laissent 

embrasser la pierre, vu que j'y suis contraint ». Puis Allah J^ a refuse cela 
en revelant ces versets. » fin de sa parole. 

Si pour le simple fait de toucher, Allah a revele ce verset et a dit : « Alors, Nous 
t'aurions certes fait gouter le double [supplice] de la vie et le double [supplice] de la 
mort; » (Sourate 17 - Verset 75) ; c'est-a-dire ton supplice aurait ete le meme que celui de 
l'associateur dans ce bas monde ainsi que dans l'au-dela, alors qu'en serait-il de celui qui met 
sa main sur une idole et jure de la respecter ??? 

L'imam elQortobi a cite aussi une autre version dans le pretexte de la revelation du 
verset. II a dit : « Moujahid et Qatada ont dit ainsi qu'Ibn Abbas dans la version de 
'Ataa : « ce verset a ete revele sur la delegation de Thaqif. Ils sont venus chez le 

prophete f^-" j 'SA E - ^ cs^ 3 et lui ont demande a plusieurs reprises en disant : laisses 
nous profiter de nos divinites une annee pour prendre les offrandes que les gens lui font, 
et lorsque nous les aurons prises, nous les detruirons et nous embrasserons l'Islam, afin 
que notre vallee soit rendue sacree comme l'a ete La Mecque, et que les Arabes 

reconnaissent notre merite par rapport a eux. Alors le prophete j ^A^- ^ cs^ 3 a 
medite sur ce sujet afin de le leur permettre, puis ce verset a ete revele. » 

Si nous faisons une simple comparaison entre ces versions et ceux qui pretendent la 
reforme en entrant dans ces assemblees, nous allons trouver deux choses : 

1 . La delegation de Thaqif a conditionne une simple demande, en comparaison a 
ceux qui jurent sur le respect de l'idole, siegent dans un parlement de legislateur et ouvrent 
une porte a la mecreance en Allah, quand ils permettent le droit de choisir. 

2. La promesse de la delegation de Thaqif etait veridique, tandis que ceux qui 
pretendent la reforme en entrant dans le parlement, leur reforme n'est que supposition qui 
depend du choix des gens. 

Dans cette comparaison entre ces deux points, le verset s'appliquerait en priorite sur 
ceux qui entrent aux parlement en pretendant la reforme. 

12. Deuxiemement : Ambigui'tes de ceux qui autorisent l'entree 
dans les parlements legislatifs 

En premier lieu : leur argumentation avec Vhistoire du Negus < ^ c - ^ t^*^ 3 J i 
Au point ou l'auteur du livre « La legitimite de rentrer dans les assemblees 
legislatives » a dit en P42 : 

« Si Pobligation de se detacher et de s'ecarter de Passociation aux mecreants dans 

le pouvoir faisait partie des obligations et des conditions de l'Islam, le prophete &\ (j**^ 

^-«J n'aurait pas approuve le Negus, surtout quand il l'a qualifie, apres sa mort, 
d'homme pieux » fin de sa parole. 



En reponse a ceci, nous disons : il se peut que la plume de l'auteur ait ete plus rapide 
que lui, donc il n'a aucune excuse a part cela, car ce genre de paroles est une preuve d'une 
grande ignorance des bases de la religion. Comment l'obligation de se detacher et de s'ecarter 
de l'association aux mecreants dans le pouvoir ne ferait pas partie des obligations et des 
conditions de l'Islam, alors que des arguments sont la pour traiter de mecreant d'injuste ^ 
et de pervers [8] celui qui gouverne avec autre que ce qu'Allah a fait descendre ? Puis, 
comment l'obligation de se detacher et de s'ecarter de l'association aux mecreants dans le 

pouvoir ne ferait pas partie des obligations et des conditions de l'Islam, alors qu'Allah JP- 

cJ^ j a dementi ceux qui pretendaient a la foi en ce qui a ete revele, tout en demandant justice 
au Taghout ? 

Puis, comment l'obligation de se detacher et de s'ecarter de l'association aux 
mecreants dans le pouvoir ne ferait pas partie des obligations et des conditions de l'Islam, 
alors qu'Allah Te Tres-Haut a ordonne le desaveu des mecreants ainsi que de ce qu'ils 
adorent en dehors d'Allah !? Comment pourrait-il etre permis au musulman de se placer lui- 
meme en tant que membre dans une assemblee legislative, alors qu'Allah Te Tres-Haut a 
montre que les legislateurs en dehors de Tui sont des associes et seigneurs ? Bien plus que 
cela, comment pourrait-il etre permis au musulman de demander justice a ce qui contredit la 

legislation d' Allah, alors qu' Allah 4- ^.' » " a montre que la demande de justice est considere 
comme une adoration et celui qui l'attribue a autre legislation que celle d'Allah parmi les 
legislations des Tawaghits, c'est un associateur mecreant, qu'Allah nous en protege, meme 
s'il n'y croit pas ou ne la rend pas « hallal » ? En effet, la demande de justice au Taghout fait 
partie des actes de mecreance majeure, et ceux-ci n'ont pas besoin d'etre rendus « hallal » 

pour que celui qui le fasse soit mecreant. Allah JF- nous a donc ordonne de rejeter le 
Taghout et ceci en ne lui demandant pas justice. Celui qui demande justice au Taghout n'a 
certes pas mecru en lui, car delaisser la demande de justice au Taghout est une condition pour 
la validite de son rejet. Souleiman Ibn Abdallah ala sheykh a dit dans son livre « Tayssir El 
Aziz El hamid » p.419 : « Dans ce verset [ ', se trouve la preuve que delaisser le jugement 
du Taghout, c'est-a-dire jugement autre que le Qur'an et la Sounnah, fait partie des 
obhgations de la rehgion, et celui qui demande justice (au Taghout) n'est pas croyant, 
encore moins musulman » fin de citation. 

Te sheikh Mohamed Ibn AbdelWahab a dit : « Quant a la facon de la mecreance au 
Taghout, il faut croire que cette adoration est vaine et non fondee, la delaisser, la ha'ir, la 
detester et l'excommunier ainsi que ses adeptes et les prendre pour ennemis » 
« majmou'at etTawhid lere rissala » 

Ainsi, celui qui est convaincu de la vainete de l'adoration d'autre qu'Allah Te Tres- 
Haut, puis qu'il ne la delaisse pas, ne pourra pas etre considere comme ayant rejete le 
Taghout. De la meme fa^on, celui qui est convaincu de sa vainete puis delaisse son adoration, 
mais il l'aime et ne le deteste pas, il ne pourra etre considere comme ayant rejete le Taghout. 
Te cheikh 'Abd elTatif Ibn 'Abd erRahman Ibn lHassan Ala Sheikh a dit : « Celui qui 

demande justice a autre que le Livre d'Ahah et la Sounnah de Son messager &\ cs^ 3 

^lu) j <jic apres connaissance, c'est un mecreant » fedourar essaniya vol. 10 page 426) 

Au sheikh ^ de craindre Allah JP- par rapport a ce qu'il a fonde sur ce sujet, car 
son bon objectif ne lui sera d'aucune utilite ni sa bonne intention pour que se propage de sa 
part ce genre de parole. 

Ces paroles ont ete prononcees avec leur consequences et en ont fructifie des epines. 
Nous avons vu des gens qui ont pris ce courant et qui attestent de l'integrite de la justice ; et 
parmi eux, certains apprennent dans les universites de non droit et usent de cette justice afin 
d'executer des jugements et defendre ; sans y voir d'inconvenient. 



Quelle melancolie pour celui quipermet cela Et entraine la communaute 

dans la perdition 

O Le Fort dans la grandeur et la bienfaisance C'est a Toi que nous 

plaignons la detresse de l'Islam 

Apres cela, nous commencons, avec l'aide d'Allah et Sa reussite, a repondre au sujet 
de cette ambigui'te. Nous disons : 



Premierement 

Allah Le Tres-Haut dit : « Dis : <Apportez votre preuve, si vous etes 
veridiques !> » (Sourate 27 - Verset 64) 

Un poete a dit : 

Si les pretentions ne sont pas suivies par des preuves, Alors celui qui les apporte 
n 'est que pretentieux. 

6 toi, celui qui pretend que le Negus 4-^- ^ cr^J gouvernait avec une autre 
legislation que celle d' Allah, et que cet homme pieux jugeait avec autre que la verite, quelle 
est ton argumentation ? Et quelle est ta preuve ? Apportes-nous un argument clair qu'il en 
etait ainsi ou ne serait-ce qu'un seul evenement ou il a juge apres sa conversion avec autre 
legislation que celle d'Allah. Si tu n'apportes pas d'arguments ni de preuves, tu ne seras pas 
considere comme un veridique aupres de nous, mais tu ne seras qu'un pretentieux. 



Deuxiemement 

Admettons, pour eviter la polemique, que le Negus 4-^- ^ cr^J gouvernait avec une 
autre legislation que celle d'Allah, serais-tu en mesure de nous fournir des preuves qui 
attesteraient que lui soit parvenue l'information que le fait que toute autre legislation etait un 
Taghout et qu'il fallait s'en ecarter, et que celui qui gouvernait avec une autre loi que celle 
d'Allah etait un mecreant, un injuste et un pervers, et que celui qui legiferait en dehors 
d'Allah devenait associateur ??? As-tu une preuve a ce sujet ? 

Le Negus ^ C5-^ J s'est converti dans un environnement lointain separe de la 
science. Les savants ont cite que celui qui etait dans ce genre de situation etait excuse dans 
quelques choses de la base de l'Islam alors que celui qui n'est pas dans la meme situation 
n'est pas excuse [12] . Aussi, les moyens de communication a son epoque sont differents de 
ceux de notre epoque. II arrivait parfois que quelques regles et lois ne parviennent a une 
personne qu'apres des annees, ou voire meme qu'elle meurt sans que cela ne lui soit parvenu. 
Prends par exemple ce qu'on trouve dans le sahih boukhari dans le hadith d'Ibn Massoud 
Aic Jh\ j iorsqu'il a dit : « nous saluions le prophete ^ j ^ cs^ 3 
pendant sa priere et il nous repondait, puis lorsque nous sommes revenus de 
chez le Negus, nous l'avons salue et il ne nous a pas repondu, il a dit la priere 
est une occupation. » 

Si Ibn Massoud, qui fait partie des grands compagnons et savants, n'a pas ete informe 
de l'abrogation du fait de parler et du salut pendant la priere, tout en sachant que la priere est 
une chose evidente du fait de sa repetition 5 fois dans la journee et la nuit, alors une autre 
regle (moins evidente) serait a meme plus excusable ; et quiconque en dehors d'Ibn Mass'oud 
qui ne connaitrait pas la langue arabe et qui n'a pas ete compagnon sera encore plus 
excusable. 



Troisiemement 

Vous ne divergez pas avec nous sur le fait que le Negus est mort avant la fin de la 
revelation des lois et avant la revelation du verset : « Aujourd'hui, J'ai paracheve pour 
vous votre religion, et accompli sur vous Mon bienfait. Et J'agree l'lslam comme 
religion pour vous. » (Sourate 5 - Verset 3) . Ce verset a ete revele lors du pelerinage 
d'adieu en l'an 10 apres l'Hegire, alors que la mort du Negus a eu lieu bien avant la victoire 
de la Mecque, comme l'a evoque Ibn Kathir dans « lbidaya wa nihaya » volume 3 page 277. 
Et ceci indique que de nombreuses lois islamiques n'ont ete legiferees qu'apres. Et prends 
l'exemple de la sourate « La Table servie », qui est celle qui comporte le plus de jugements. 

C'est dans celle-ci qu'Allah <J^j jp- a qualifie de mecreant celui qui ne gouverne d'apres Sa 
legislation. Elle n'a ete revelee qu'apres la mort du Negus, car elle fait partie des dernieres 
sourates revelees, et d'apres certaines sources, elle est meme la derniere a etre revelee. De ce 
fait, elle a sans aucun doute ete revelee apres la mort du Negus. 

Si tu sais cela, et que tu y ajoutes le fait que le Negus vivait dans un pays eloigne de la 

science, alors tu t'apercevras que le Negus 4-*° J ne disposait pas de la legislation 

avec laquelle les gens gouvernaient. Alors, avec quel jugement allait-il gouverner, et quelle 
legislation allait-il imposer ? 

On trouve dans Sahih Mouslim, chapitre le Djihad, Partie « Le prophete ^ cs^ 3 

j a ecrit aux rois mecreants, afin de les appeler a Allah cJ^ j jf- » : 

« Selon Anas ^fe ls^J, le prophete f***J 4^ a ^ cr ^ a Kisra 

(Chosroes), Qaessar (Cesar), Najachi (Negus) et a tout tyran, afin de les appeler a Allah. 
Et il ne s'agit pas du Negus sur lequel le prophete & prie. » Ibn 

lQayem a cite dans « Zad lma'ad », Volume 3 P 690, lorsqu'il a transcrit une version de ce 
que le Negus a ecrit au prophete ^-"J Mil 

« Et ceci est un quiproquo et Allah est Le plus savant. Le transmetteur a melange 
et n'a pas su faire la difference entre le Negus sur lequel le prophete f^ 1 j •S^ c cs^ 3 
a prie, qui est celui qui a cru en lui et qui a honore ses compagnons, et le Negus a qui il a 
ecrit afin de l'inviter a se convertir. Ils sont deux et ceci est venu en eclaircissement dans 

le Sahih Mouslim, lorsque le prophete j ^-^- ^ cs^ 3 a ecrit au Negus, qui n'etait 
pas celui sur lequel il a prie. » fin de sa parole. 



Quatriemement 

Le moindre qualificatif de celui qui ne gouverne pas avec la Legislation, s'il etait 
responsabilise, pour ceux qui disent de son injustice et de sa perversion [13] , devrait etre injuste 

et pervers d'apres eux. Nous disons : comment le prophete j 'SA C - ^ cs^ 3 appellerait le 
Negus un « homme pieu », alors qu'il est d'apres eux, « injuste et pervers » ? Ceci prouve 
qu'il n'etait pas responsabilise afin de gouverner avec la Legislation pour qu'il soit injuste et 

pervers. 

Cinquiemement 



Le fait d'argumenter ainsi fait partie de l'ambigue, alors qu'on nous a ordonne de 
suivre l'evident et de delaisser l'ambigue. Parmi les arguments evidents, qui nous demontrent 

la facon d'agir avec le Taghout, il y a le fait qu'Allah nous a ordonne de le rejeter et de 

ne pas lui demander justice quand II a dit : « alors que c'est en lui qu'on leur a commande 
de ne pas croire. » (Sourate 4 - Verset 60) et aussi : « ecartez-vous du Taghout » 
(Sourate 16 - Verset 36) c'est-a-dire, ecartez-vous de son adoration. Et parmi les adorations 
du Taghout, il y a le fait de lui attribuer l'adoration de demande de justice. Ces arguments 
sont evidents, clairs, et nous demontrent la facon dont il faut agir avec le Taghout. Ils ont 

donc laisse ces arguments et se sont diriges vers des evenements de la vie du prophete cs^ 3 
^lui j aAc Ji\\ d ont l'authenticite est douteuse et le sens ambigue. 

Et finalement, apres cette constatation, la situation s'eclaircit, et il t'apparait le 

parallele entre les deux situations : la situation du Negus < ^ c - cr'-' 3 J et celle des 
parlementaires. Le Negus etait un roi mecreant qui a entendu un heraut appeler a la foi, puis il 
a cru et s'est soumis et conforme, puis s'est acquitte de tout ce qui lui est parvenu de la Verite 
et a secouru avec ce dont il etait capable. II a montre son devouement pour cette religion et sa 
disposition pour delaisser eventuellement son royaume et emigrer dans le sentier d'Allah. II a 
aussi montre son desaveu vis-a-vis de tout ce qui contredit cette religion, mais il est mort 
avant le parachevement de la Legislation. 

Tandis que l'autre situation, elle differe completement de celle-ci : les gens se sont 
imposes des choses qu' Allah ne leur a point ordonnees, et ont commis ce qu'Il leur a interdit. 
Ils ont utilise un moyen interdit : ils ont pris le shirk comme moyen pour arriver au Tawhid et 
la desobeissance pour arriver a l'obeissance ; et ceci de leur part, apres le parachevement de la 
Legislation et la distinction de la voie claire. 

Comment donc est-il concevable de comparer cette situation et avec tant de 
differences si etendues ? Alors que la regle dans les bases dit : « l'analogie avec une 
difference est invalide. ». 

Puis encore, comment peut-on argumenter avec cette histoire de son origine avec 
autant d'allusions dans son sens, alors que la regle dans les bases dit : « si l'argument 
possede plusieurs allusions dans son sens, il n'est plus valide en tant qu'argument. » ? 

2 eme ambiguite : leur argumentation par ce qu'a fait Youssouf ^jj"! au point ou 

ils ont dit que Youssouf ^-»^"1 ^-^- est devenu gerant des richesses de la terre dans un 
systeme mecreant. Alors, il nous est permis d'entrer dans ces parlements. 

La reponse a cette ambigu'ite se fait a travers plusieurs aspects : 



l er aspect : 

Ils ont devance l'analogie par rapport a l'argument. L'analogie fait partie de l'effort 
d'interpretation, et il ne peut y avoir d'effort d'interpretation en presence d'un argument. 

Ibn lQayem J dit dans son livre « Essawa'ig lMourasala » P153 : 

« Lorsque l'analogie confronte l'argument et se met en face de lui, elle devient 
une analogie vaine, qu'on appelle analogie diabolique, car elle implique une 
contradiction entre la verite et le faux. C'est pour cela que sa punition est que la raison 
d'une telle personne, ainsi que sa vie ici-bas et dans l'au-dela, soient souilles. II n'y a 
personne qui contredise la revelation avec sa raison sans qu'Allah ne la lui altere au 
point qu'il dira des choses qui feront rire les doues d'intelligence. » fin de sa parole. 



Paraii les arguments qu'ils ont delaisses, la parole du Tres-Haut : 
« Ou bien auraient-ils des associes [a Allah] qui auraient etabli pour eux des 
lois religieuses qu'Allah n'a jamais permises ? » (Sourate 42 - Verset 21) ; et l'apercu de 
l'argumentation : les assemblees legislatives possedent le droit de legiferer dans le sang, la 

famille et les biens, alors qu'Allah <J^J jp- a deja legifere dessus. II n'y a aucun doute chez 
les croyants, que cela fait partie des lois religieuses. Considerons la mise en place d'une 
assemblee legislative a laquelle on donne, a ceux qui siegent, le droit de legiferer, de facon a 
ce qu'ils legiferent par le biais de propositions et de vote afin de changer la facon de faire la 
salat, ainsi que ses horaires, ou de modifier les periodes de jeune et de pelerinage ; alors il n'y 
a aucun doute que tout musulman dira que le droit de legiferer dans ces domaines n'appartient 

pas a l'homme mais il appartient a Allah (J> j jp-. Nous disons donc : quelle est la difference 
entre la legislation dans la priere qu'Allah a deja legiferee, et entre la legislation dans la 
punition du fornicateur et du voleur, entre autres, qu'Allah a deja legiferee ? 

Toute legislation appartient a Allah et incontestablement, il n'y a aucune difference 
entre elles, chez le musulman muwahid, sauf chez celui qui a ete atteint par le virus de la 

la'icite, qu'Allah nous en preserve. En effet, le droit de legiferer est un droit d'Allah cs^* -1 - 
Toute personne a qui on attribue ce droit et qui ne le desavoue pas et ne le delaisse pas, est un 
legislateur Taghout, meme s'il ne legifere pas. 



2 eme aspect : 



L'analogie comporte des conditions. Parmi celles-ci, il ne doit pas y avoir de 
difference entre les fondements et les branches, afin qu'elle soit acceptable. Sans cela, 
l'analogie est alteree, et nous appelons cela l'analogie avec difference. Parmi ces differences, 
il y a : 





Differences 


Fondements sur 
lesquels Youssouf 


Preuve 


Branches sur laquelle les 
membres du parlement 
sont 


Preuve 1141 


1 


Qualite de 
l'assemblee 


Travail et fonction 
humaines : gerant des 
richesses de la terre 


« Et [Joseph] dit: <Assigne-moi les depots 
du territoire : je suis bon gardien et 
connaisseuo. » 
(Sourate 12 - Verset 55) 


Ce sont des seigneurs et 
des legislateurs avec 
Allah, car on leur a 
attribue le droit de 
legiferer de facon globale, 
sans qu'ils ne le 
desavouent ni ne le 
delaissent, alors que cela 
ne revient qu'a Allah. 


Articles 

n°51, 7 et 
110. 


2 


Gouverner 
avec la 

Legislation 
d'Allah 


11 gouvernait avec ce 
que Allah y- a 
revele. 


« Car il ne pouvait pas se saisir de son 
frere, selon la justice du roi, a moins 
au Allah ne l'eut voulu. » (Sourate 12 - 
Verset 76) 


Ils ouvrent la porte a la 
mecreance a Allah en 
donnant au peuple le droit 
de choisir dans les 
jugements d'Allah. 


Articles 

n°97, 109 et 
110. 


3 


Le desaveu 


11 a desavoue leurs 
idoles et leurs 
divinites 


« O mes deux compagnons de prison !Qui 
est le meilleur : des Seigneurs eparpilles 
ou Allah, l'Unique, le Dominateur 
supreme ? Vous n'adorez, en dehors de 
Lui, que des noms que vous avez 
inventes, vous et vos ancetres, et a l'appui 
desquels Allah n'a fait descendre aucune 
preuve. Le pouvoir n'appartient qu'a 
Allah. 11 vous a commande de n'adorer 
que Lui. Telle est la religion droite ; mais 
la plupart des gens ne savent pas. » 
(Sourate 12 - Versets 39-40) 


Ils ont jure sur le respect 
de l'idole et de la divinite 


Article 

n°91 


4 


Le moyen 
d'acces a ce 
poste 


Miracle 


« 6 toi, Joseph, le veridique ! Eclaires- 
nous au sujet de sept vaches grasses que 
mangent sept tres maigres, et sept epis 
verts et autant d'autres, secs, afin que je 
retourne aux gens et qu'ils sachent 
[l'interpretation exacte du reve]>. Alors 
[Joseph dit] : <Vous semerez pendant sept 
annees consecutives. Tout ce que vous 
aurez moissonne, laissez-le en epi, sauf le 
peu que vous consommerez. Viendront 
ensuite sept annees de disette qui 
consommeront tout ce que vous aurez 
amasse pour elles sauf le peu que vous 
aurez reserve [comme semence]. Puis, 
viendra apres cela une annee ou les gens 
seront secourus [par la pluie] et iront au 
pressoir.> » (Sourate 12 - Versets 46-49) 


La decision appartient a 
50 cerveaux et 50 
courants. 


Article 

n°80 


5 


L'emission 
de decisions 


Le pouvoir de 
decision revenait a 
Youssouf seul 


« Et le roi dit : <Amenez-le moi : je me le 
reserve pour moi- meme>. Et lorsqu'il lui 
eut parle, il dit : <Tu es des aujourd'hui 
pres de nous, en une position d'autorite et 
de confianco. » (Sourate 12 - Verset 54) 


Vote entre les partis et 
groupes, et c'est un 
moyen ante-islamique qui 
presente beaucoup 
d'interdits religieux. 


Article 

n°97 



Saches mon frere musulman, que s'il venait a n'y avoir qu'une seule parmi ces 5 differences, 
cela suffirait a rendre cette analogie vaine. Que dire de la presence de ces 5 differences ? II va 
sans dire que l'analogie est vaine. 

3 eme ambigu'ite : leur parole : nous n 'y entrons gue pour la reforme et pour contredire 

le faux. 

Reponse : 

C'est un noble but, seulement, le moyen n'est pas conforme. La regle chez nous 
musulman dit : « la fin ne justifie pas les moyens ». Le moyen chez vous est « shirki » et 

innovateur, qui egale Allah 4-j ^. u " dans Ses actes. 

Notre derniere invocation : Louange a Allah Seigneur des mondes. 



NdT : Exemples tires de la Constitution du Kowei't : 
Article 7 [Role de I'Etat] 

Justice, Liberte et Egalite sont les piliers de la societe ; cooperation et entraide mutuelle sont les liens les plus 
fermes entre les citoyens. 
Article 51 [Pouvoir legislatif] 

Le pouvoir legislatif est investi par l'Emir et l'Assemblee Nationale en accord avec la Constitution. 
Article 91 [Serment des membres] 

Avant d'assumer ses fonctions dans l'Assemblee ou dans ses commissions, un membre de l'Assemblee 
Nationale doit faire le serment suivant devant l'Assemblee dans une seance publique : 

« Je jure par Allah Tout-Puissant d'etre loyal envers le pays et l'Emir, de respecter la Constitution, ainsi que 
les lois de l'Etat, de defendre les libertes, interets et proprietes du peuple et d'assurer mes responsabilites en 
toute honnetete et fidelite. » 
Article 80 [Elections, membres du ministere] 

1. L'Assemblee Nationale est composee de cinquante membres, elus par suffrage universel direct et scrutin 
secret, en accord avec les dispositions prescrites par la loi electorale. 

2. Les ministres qui ne sont pas des membres elus de l'Assemblee Nationale sont consideres comme ex- 
membres officies. 

Article 97 [Quorum, majorite] 

Pour que la deliberation d'une assemblee soit valable, plus de la moitie des membres doit etre presente. Les 
resolutions sont adoptees a la majorite absolue par le vote des membres presents sauf dans les cas ou une 
majorite exceptionnelle est requise. Quand il y a une egalite dans les votes, la motion est rejetee. 
Article 109 [Projets de lois des membres] 

1. Un membre de l'Assemblee a le droit de lancer un projet de loi. 

2. Aucun projet de loi ne peut etre lance par un membre et rejete par l'Assemblee ne peut etre repropose 
pendant la meme commission. 

Article 110 [Immunite] 

Un membre de l'Assemblee Nationale est libre d'exprimer tout point de vue ou opinion dans 
l'Assemblee ou dans sa commission. En aucun cas, il ne peut etre tenu responsable a cet 
egard. 



